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1 - INTRODUCTION 

1.1	 Objet du présent document

Le présent document, intitulé Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12), vise à :

•	 présenter les fondements philosophiques et des considérations pédagogiques qui sous-tendent 
l’apprentissage du français dans les écoles offrant le Programme français;

•	 expliciter les fondements théoriques qui sous-tendent l’orientation par compétences préconisée 
par ce cadre; 

•	 présenter l’organisation des apprentissages qui amèneront l’élève à développer la compétence 
visée dans ce cadre;

•	 expliquer les différents éléments qui constituent le cadre; 
•	 expliquer le processus d’évaluation dans le contexte du nouveau programme d’études.

1.2	 Historique du Programme français

En 1970, l’Assemblée législative du Manitoba a adopté, à l’unanimité, des modifications à l’article 258 de 
la Loi sur les écoles publiques, lesquelles faisaient de l’anglais et du français les deux langues officielles 
de l’enseignement au Manitoba. Aujourd’hui, le ministère de l’Éducation et de la Formation reconnaît le 
Programme français comme l’un des quatre programmes scolaires officiels.

Le Bureau de l’éducation française (BEF), créé en 1975, est chargé de développer les programmes d’études 
pour les cours obligatoires et facultatifs du Programme français. Tous les cours dans le Programme français 
sont offerts en français, à l’exception du cours d’anglais qui est offert à partir de la 4e année. De plus, il est 
attendu que l’élève puisse évoluer dans un milieu de vie scolaire et parascolaire riche et dynamique qui 
valorise la langue française et la culture francophone.

1.3	 Rôle de l’école francophone en milieu minoritaire

Depuis l’entrée en vigueur de l’article 23 de la Charte canadienne des droits et libertés, des structures de 
gestion scolaire par la minorité ont été établies dans toutes les provinces et tous les territoires : un système 
éducatif spécifique, mis en place pour les francophones et géré par eux, est désormais opérationnel.  
Ce système éducatif s’appuie sur le rôle particulier qui est assigné à l’école francophone en milieu 
minoritaire. Le rôle de cette école dépasse celui d’une école en milieu majoritaire : outre les savoirs, les 
savoir-faire et les savoir-être habituellement développés par le système scolaire, l’école francophone 
en milieu minoritaire doit développer le savoir-vivre ensemble et le savoir-devenir particulièrement 
nécessaires aux futurs bâtisseurs (Landry et Allard, 1999, cité dans Manitoba, ministère de l’Éducation, 
2013) qui assureront la vitalité des communautés francophones. Plus particulièrement, l’école francophone 
valorise le français dans son statut de langue première. 
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L’école francophone met en place une programmation qui répond aux exigences académiques et 
identitaires de son mandat en tenant compte de la très grande hétérogénéité de sa clientèle :

•	 certains élèves sont issus de milieux urbains, d’autres de milieux ruraux; chaque communauté  
possède des caractéristiques socioculturelles particulières;

•	 la démographie scolaire varie beaucoup d’une école à l’autre; certaines écoles regroupent leurs 
élèves par niveaux distincts, tandis que d’autres regroupent plusieurs niveaux dans une même 
classe, souvent en raison du petit nombre d’élèves;

•	 les élèves possèdent, en rapport avec leur francité, des expériences culturelles et des antécédents 
langagiers variés. 

1.4	 Vision de l’apprentissage du français

Le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) fait valoir le rôle particulier de 
l’école francophone et tient compte des différentes fonctions de la langue française qui sont essentielles 
aux apprentissages et à la construction identitaire des élèves. Une pédagogie qui respecte le contexte de 
l’école francophone en milieu minoritaire et qui est à la fois réfléchie, flexible et stratégique, favorise :

•	 la consolidation des diverses visées des disciplines scolaires au sein du Programme français;
•	 la construction identitaire des élèves;
•	 l’atteinte des buts du projet communautaire de la francophonie manitobaine.

L’école doit faire en sorte que l’élève utilise le français non seulement pour 
communiquer de façon efficace dans la vie courante et scolaire, mais aussi 
pour penser, pour apprendre, pour être critique par rapport à ce qu’il vit et à ce 
qu’il est pour se construire une identité, pour se créer un espace culturel, pour 
aménager un territoire, pour exercer un pouvoir d’initiative et pour prendre 
en main son propre développement. Ceci… afin de former des « bâtisseurs » 
capables d’assurer la vitalité future des communautés francophones. 

Lentz, 2004, p.5

1 - introduction (suite)
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Le schéma suivant illustre comment la vision de l’apprentissage du français se concrétise, autant au sein de la 
discipline du français que dans les autres disciplines scolaires, pour l’élève tout au long de son cheminement à l’école 
francophone en milieu minoritaire. 

Construction identitaire 

Utilisation de la langue dans  
des contextes authentiques  
d’apprentissage pour :

Développe son savoir-agir, 
soit la compétence à traiter 
l’information multimodale Environnement d’apprentissage riche

savoir

Contexte d’apprentissage  
signifiant, pertinent et engageant

Climat de confiance

    Ressources  
riches 

Référents culturels

Citoyen  
francophone  

en devenir
Agir

Apprendre

Réfléchir et exercer  
la pensée critique

Créer

Communiquer

savoir-être

Sentiment  
d’appartenance 

Participation et contribution  
à la collectivité francophone

Ouverture à d’autres langues et cultures,  
valorisation de la diversité culturelle et identitaire

Valorisation, appréciation et  
intégration de la culture francophone

savoir-faire

Négocier le sens

Groupements  
flexibles 

Modèles langagiers exemplaires

Étayage

Coconstruction

Engagé
Réflexif

Ouvert sur le monde
Autonome
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L’école francophone, consciente de son rôle, met en place une pédagogie et une vie scolaire particulières, 
afin de mieux répondre aux besoins de ses élèves. Pour ce faire, l’école francophone : 

•	 tient compte du fait que l’élève est exposé à deux langues officielles qui n’occupent pas les 
mêmes espaces; 

•	 engage l’élève dans la construction de son identité francophone; 
•	 est soucieuse de développer la francité de l’élève dans des contextes signifiants et en tenant 

compte de son vécu langagier et culturel; 
•	 nourrit la construction d’un répertoire de référents culturels chez l’élève; 
•	 offre une grande variété de ressources pédagogiques en français que l’élève peut apprécier et 

exploiter avec succès; 
•	 fait vivre à l’élève un rapport positif à la langue française et à la francophonie; 
•	 favorise la créativité et le sens de l’initiative de l’élève afin qu’il puisse s’affirmer;
•	 actualise la relation école-foyer-communauté par l’entremise de divers projets pertinents. 

Une étroite collaboration entre l’école, le foyer et la communauté est cruciale à la réussite scolaire et à 
l’essor linguistique et culturel des jeunes francophones du Manitoba.

1.5	 Principes de l’apprentissage du français à l’école francophone en milieu minoritaire

Le présent cadre fait état de principes qui sous-tendent l’apprentissage du français dans le Programme 
français au Manitoba. Ces principes constituent des « filtres » permettant de mieux concevoir des situations 
d’apprentissage, des interventions et des ressources pédagogiques appropriées. 

•	 La langue est considérée comme outil d’apprentissage, de communication, de réflexion, 
d’expression personnelle et comme vecteur de construction culturelle et identitaire, donnant 
ainsi à l’élève un pouvoir d’action et d’autonomisation.

•	 Les situations d’apprentissage permettent à l’élève d’élargir son répertoire langagier, et ce, dans 
divers contextes et dans toutes les disciplines scolaires, afin de lui permettre de manipuler la 
langue avec aisance et de valoriser le français. 

•	 L’élève a fréquemment l’occasion de prendre la parole afin de « penser et de vivre en français ».
•	 L’élève est exposé à des modèles langagiers exemplaires et culturels qui proviennent d’origines 

diverses avec lesquels il peut s’identifier. 
•	 Les apprentissages se déroulent dans un climat de confiance et de respect qui encourage 

l’élève à faire des choix, à prendre des risques, à s’affirmer, à prendre des initiatives et à devenir 
autonome.

•	 Les situations d’apprentissage permettent à tous les élèves d’élargir leur répertoire de référents 
culturels, et ce, dans divers contextes et dans toutes les disciplines scolaires afin de leur 
permettre de développer un sens d’appartenance à la francophonie.

•	 L’élève, exposé à une variété de contextes riches, donne un sens à son apprentissage, y réfléchit 
et célèbre ses réussites, le tout contribuant à son cheminement identitaire et à un rapport positif 
à la langue française. 

1 - introduction (suite)
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•	 Les situations d’apprentissage sont pertinentes, signifiantes et engageantes et elles donnent place 
à l’exploration, à l’investigation, à la créativité, à la résolution de problèmes, à la mobilisation et à 
la combinaison de ressources diverses.

•	 Les situations d’apprentissage tiennent compte de la zone proximale de développement, 
des connaissances antérieures et des intérêts de l’élève, et respectent les diverses façons 
d’apprendre.

•	 Les situations d’apprentissage incitent l’élève à s’exprimer dans une posture réflexive, critique, 
créative et engagée, par le biais d’interactions avec une variété de textes.

•	 Le foyer et la communauté enrichissent l’apprentissage du français, et l’élève contribue à son tour 
à l’espace francophone. 

•	 Les modalités d’évaluation viennent en aide à l’apprentissage et invitent à la réflexion sur 
l’apprentissage. Elles font partie des processus d’enseignement et d’apprentissage; elles ne sont 
pas une fin en soi, mais plutôt un moyen pour améliorer l’apprentissage et attester, à des étapes 
importantes, des progrès de l’élève.

1.6	 Pédagogie inspirée des peuples autochtones

Une pédagogie inspirée des peuples autochtones ne se limite pas à des activités isolées sans profondeur 
et hors contexte. Bien au contraire, elle se fait en infusant à la fois les contenus reflétant les savoirs et 
les cultures autochtones ainsi que les composantes d’une pédagogie inspirée par une vision du monde 
autochtone naturelle, pertinente et signifiante dans le but de répondre à un besoin authentique.

L’intégration des perspectives autochtones en ce qui concerne l’histoire, les cultures, la vision du monde et 
les savoirs des Premières Nations, des Métis et des Inuits dans les contextes authentiques d’apprentissage 
permettra à tous les élèves :

•	 de se former un point de vue éclairé et bien fondé sur les questions historiques et 
contemporaines concernant les peuples autochtones; 

•	 de développer les compétences interculturelles nécessaires à la compréhension et au respect de 
soi-même et d’autrui, ainsi que la capacité de créer et de nourrir des relations saines;

•	 de valoriser différentes façons d’être, d’apprendre, de faire et de s’y ouvrir;
•	 de contribuer à l’épanouissement de leur identité individuelle, collective et nationale en tant que 

Canadiens informés, engagés et responsables.

Les contenus reflétant les savoirs et les cultures autochtones
Dans la discipline du français, les savoirs et les cultures autochtones sont présentés, étudiés et examinés 
à travers divers textes oraux, écrits ou visuels, entre autres les récits fondateurs, les récits autochtones, 
le conte traditionnel, les vidéos, les films, la chanson traditionnelle ou populaire, les présentations, les 
messages médiatiques, les reportages, les articles de journaux ou de revues et les œuvres artistiques et 
artisanales. De plus, l’histoire, les cultures, la vision du monde et les savoirs des Premières Nations, des 
Métis et des Inuits peuvent susciter des questions essentielles, des problématiques et des thèmes qui 
seront étudiés par le biais d’enquêtes. 

1 - introduction (suite)
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Les composantes d’une pédagogie inspirée par la vision du monde autochtone
Bien qu’il soit impossible de réduire les multiples croyances et perspectives autochtones en une seule 
approche universelle, il existe néanmoins des composantes communes des enseignements et des valeurs 
autochtones qui peuvent s’inscrire quotidiennement dans l’approche pédagogique au sein de la salle de 
classe et qui peuvent ainsi enrichir les expériences éducatives de tous les élèves.

Les relations personnelles 
et au sein d’un groupe : 
Chercher à connaître l’élève, 
s’intéresser à son vécu, se 
préoccuper de ses intérêts 
et de ses points forts. Faire 
preuve d’empathie. Inclure 
la narration et privilégier 
le partage des histoires ou 
expériences personnelles 
dans sa pratique 
quotidienne et intégrer 
l’humour.

Une approche holistique : Engager les quatre facettes de l’identité de 
l’apprenant – l’intellect, le spirituel, le physique et l’émotionnel – dans 
tous les apprentissages. Présenter le portrait global d’un concept en allant 
du général vers le spécifique, déconstruire et reconstruire, modeler et 
échafauder, solliciter l’ensemble des liens interdisciplinaires.

Le non-verbal : Donner 
des occasions aux élèves 
de pouvoir développer 
leur apprentissage par 
le mouvement et la 
représentation visuelle. 
Développer dans la 
communication orale toutes 
les dimensions du langage 
non verbal telles que la voix, 
les attitudes, les gestes, le 
contact avec l’auditoire, la 
prise de parole, le tour de 
parole, la façon d’utiliser 
l’espace, la manipulation 
d’accessoires et de supports 
matériels.

L’apprentissage expérientiel : Donner à 
l’élève des occasions de développer sa 
relation avec la Terre et son environnement 
en se posant des questions essentielles 
telles que :
•	 « Comment puis-je décrire, analyser et 

façonner le monde qui m’entoure? »
•	 « Quelles sont les influences de 

l’environnement sur les individus, et 
inversement? » 

•	 « Quelle est l’influence des technologies 
sur la société? »

Les relations avec la 
communauté : Créer des 
occasions de collaboration 
entre les membres de 
diverses communautés en 
invitant des parents, des 
personnes-ressources, des 
aînés et des gardiens du 
savoir de la communauté 
à partager leurs 
connaissances et leurs 
expériences personnelles.

Le respect : Valoriser l’élève 
et sa place dans l’école 
et la classe, ainsi que les 
concepts culturels et la vision 
du monde autochtones en 
s’assurant que ceux-ci soient 
étudiés à travers les textes 
lus, vus ou entendus, ou 
se reflètent dans les textes 
créés.

La collaboration, la responsabilité 
et la prise de décision : Prévoir des 
tâches de communication collaboratives 
et interactives, avec un partenaire et 
en groupe, ainsi que des occasions 
permettant à tous de participer à la 
coconstruction des savoirs et à la prise 
de décision. Emmener l’élève à prendre 
conscience des conséquences de ses 
actions sur lui-même, sur les autres et sur 
l’environnement.

1 - introduction (suite)
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2.1	 Fonctions de la langue dans l’école francophone

L’apprentissage de la langue constitue la raison d’être de la discipline du français et du Cadre curriculaire 
manitobain de français : Programme français (M-12). Bien que ce dernier porte plus particulièrement sur la 
langue en temps qu’objet d’apprentissage, il faut aussi tenir compte des quatre fonctions essentielles de la 
langue française dans l’école francophone en milieu minoritaire. De plus, il est important d’éviter que l’élève 
ne perçoive le français qu’exclusivement comme étant une langue de scolarisation : cela pourrait entraîner 
un impact négatif sur sa motivation et son engagement dans son apprentissage du français.

La langue comme instrument de communication

L’élève utilise la langue française dans des contextes authentiques d’apprentissage pour :

•	 comprendre et communiquer des messages;
•	 communiquer ses opinions, ses sentiments, ses émotions et ses expériences de multiples façons.

La langue comme outil d’apprentissage

L’élève utilise la langue française dans toutes les disciplines scolaires pour :

•	 donner du sens à ses apprentissages;
•	 construire ses savoirs;
•	 réfléchir à ses apprentissages;
•	 s’approprier des démarches d’apprentissage;
•	 nourrir sa pratique de la langue elle-même;
•	 élargir et affiner sa compréhension de la réalité qui 

l’entoure.

Afin de construire ses savoirs disciplinaires, l’élève doit être 
outillé pour utiliser la langue comme véhicule d’apprentissage. 
Il doit développer les savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) 
nécessaires pour comprendre et exprimer sa compréhension  
des concepts présentés dans les diverses disciplines scolaires.

2 - Langue et apprentissage

L’apprentissage et l’enseignement 
du français doivent donc franchir 

les limites temporelles des 
horaires, et même, de la classe. 
Ils doivent être intégrés tout au 
long de la journée scolaire dans 
le cadre des autres disciplines, 
par tous les enseignants, voire 

l’équipe-école, de l’élève.
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La langue comme vecteur de construction identitaire	

L’élève utilise la langue française pour :

•	 se construire un répertoire de référents culturels;
•	 s’approprier les valeurs culturelles qu’elle véhicule;
•	 vivre des expériences riches qui lui permettront de développer son rapport à la langue et son 

rapport au monde.

Afin de développer une appartenance à la communauté francophone, l’élève doit utiliser la langue pour se 
construire un répertoire de référents culturels qui lui sont particulièrement pertinents et en fonction de ses 
intérêts. Il a accès, entre autres à une panoplie de textes, de produits culturels et de modèles francophones 
afin de pouvoir les apprécier, s’en inspirer et choisir de devenir un acteur engagé dans la construction de 
son milieu francophone.

La langue comme outil de structuration de la pensée

L’élève utilise la langue française pour :

•	 explorer, verbaliser, se représenter la réalité qui l’entoure de diverses façons et, ainsi, agir sur elle; 
•	 s’expliquer le monde à lui-même.

Afin de pouvoir exprimer ses idées, ses impressions, ses points de vue, l’élève doit pouvoir « mettre sa pensée 
en mots ». La langue permet non seulement à l’élève de nommer sa réalité, mais aussi d’actualiser et de 
concrétiser ses idées lors d’échanges avec d’autres. Ces échanges permettent à l’élève d’articuler sa pensée et 
de confronter ses idées à celles des autres pour les confirmer, les remettre en question ou les nuancer.

Une pédagogie qui valorise les fonctions de la langue dans l’apprentissage du français permet à l’élève :

d’acquérir et d’utiliser, dans des contextes 
authentiques d’apprentissage, les notions 

langagières et disciplinaires; 

de s’approprier  
les nuances propres  

à la langue;

de porter un regard métacognitif 
et réflexif sur ses apprentissages  

en français;

de se divertir  
et de s’épanouir  

en français;

de développer sa confiance  
et de développer un rapport  

positif à la langue;

d’agrandir son 
répertoire de 

référents culturels; 

de construire 
son identité 

francophone;

d’utiliser la langue pour 
prendre sa place au sein 
de la communauté, pour 

exprimer son point de vue 
par rapport à des enjeux 
et des problématiques 

contemporaines et, ainsi, 
d’exercer son pouvoir 

d’action.

2 - Langue et apprentissage (suite)
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2.2	 Multimodalité des textes

Dans le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12), le terme « texte » désigne 
tout acte de communication qui :

•	 se fait sous forme orale, écrite, visuelle, gestuelle, sonore, médiatique ou multimodale;
•	 véhicule un message;
•	 répond à une intention;
•	 vise un public ou un destinataire;
•	 peut comprendre un ou plusieurs systèmes de signes de communication.

De plus en plus, la nature des textes avec lesquels les élèves interagissent, ainsi que ceux qu’ils créent, 
intègrent une variété d’éléments (écrits, oraux ou visuels) porteurs de sens. Que ce soit à la maison,  
dans sa communauté ou bien à l’école, l’élève est exposé, depuis un très jeune âge, à des textes 
multimodaux qui intègrent la parole, l’écriture, les symboles, le visuel, les éléments gestuels ou sonores  
et interagit avec ceux-ci. 

La littératie contemporaine, l’univers de l’écrit, se métamorphose constamment  
et, […] le sens relativement homogène des messages écrits d’hier et d’autrefois n’a 
plus grand-chose à voir avec celui, de plus en plus hétérogène, dense et métissé  
des messages écrits d’aujourd’hui et probablement de demain […]. 

Lebrun, Lacelle et Boutin, 2012, p. 1

Il est donc essentiel que l’élève développe ses savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) dans les domaines 
de la lecture, de l’écriture, de la communication orale, de l’interprétation visuelle et de la représentation 
visuelle pour être en mesure de comprendre et de créer une variété de textes dont, des textes multimodaux. 
D’ailleurs, selon Bearne et Wolstencroft (2007, cité dans Lebrun, Lacelle et Boutin, 2012, p. 3), il est impératif 
« […] d’enseigner enfin et systématiquement aux nouvelles générations la multimodalité, et ce, dans une 
perspective critique […] ». De plus, McLaughlin et DeVoogd (2004, cité dans Lebrun, Lacelle et Boutin, 2012, 
p. 4) ajoutent : « Il faut former alors des (multi)lecteurs, participants actifs de la médiation, qui refusent 
de recevoir passivement les (multi)textes et qui, au contraire, les analysent, les questionnent et même 
débattent de leur sujet ainsi que de leur contexte de production, et encore plus ».

2 - Langue et apprentissage (suite)
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2.3	 Domaines de la discipline du français

Le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) intègre les domaines suivants :

•	 communication orale (écoute, expression orale et oral spontané); 
•	 lecture; 
•	 écriture;
•	 interprétation visuelle et représentation visuelle.

Ces domaines ne s’enseignent pas de façon isolée; ceux-ci sont interdépendants. Ils se renforcent et se 
complètent pour permettre à l’élève de progresser dans l’apprentissage du français. En plus, ces domaines 
favorisent l’exercice de la pensée critique au sein de la discipline du français et des autres disciplines 
scolaires. 

L’interdépendance des domaines de la discipline du français pendant la négociation de sens, la création  
et la communication de textes multimodaux

pensée critique

Lecture

Interprétation 
visuelle

Représentation 
visuelle

Écriture

Communication 
orale

pensée critique

2 - Langue et apprentissage (suite)
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La communication orale soutient l’acquisition des compétences en lecture et en écriture dans toutes les 
matières scolaires. Elle permet à l’élève :

•	 de s’approprier le vocabulaire, la structuration de la langue et les connaissances langagières qui  
sont fondamentales au développement de la lecture et de l’écriture;

•	 de consolider ses pensées quant aux réflexions et aux apprentissages qu’il fait en lisant, lui 
permettant de les exprimer à l’écrit avec plus d’aisance;

•	 de parler de ses processus de pensée et des stratégies qu’il utilise;
•	 de coconstruire ses savoirs;
•	 d’activer sa pensée critique par le questionnement, l’échange d’idées et d’options lors des 

discussions.

La lecture renforce les compétences en écriture, à l’écoute et en communication orale. La lecture contribue 
donc au développement de ces modes en permettant à l’élève, entre autres :

•	 d’accéder à des modèles de français correct, accessible, riche et complet ainsi qu’aux registres de 
langue;

•	 de concrétiser les notions d’intention de communication et de destinataire; 
•	 d’accéder à des sujets à explorer, à discuter, oralement ou à l’écrit;
•	 de faire part de sa compréhension en la verbalisant;
•	 d’être exposé à des modèles de textes riches qui peuvent servir d’exemples et faciliter l’élaboration 

de critères de qualité.

L’écriture contribue au développement de la communication orale et de la lecture en permettant à l’élève, 
entre autres :

•	 de structurer et de concrétiser sa pensée de façon consciente et réfléchie;
•	 de consolider ses connaissances liées à la graphophonétique, aux syllabes, aux rimes, etc. qui 

viennent appuyer la lecture;
•	 d’approfondir sa compréhension de la syntaxe de la phrase et de l’organisation du texte essentielles  

à l’expression orale et à la compréhension;
•	 d’accroître et de réinvestir le vocabulaire, les expressions idiomatiques, la syntaxe de la langue 

française et les séquences textuelles autant à l’oral qu’à l’écrit. 

L’interprétation et la représentation visuelles contribuent au traitement de l’information multimodale  
en permettant à l’élève, entre autres :

•	 de négocier et de créer le sens dans une variété de contextes d’apprentissage et de vie;
•	 de choisir, d’adapter et d’organiser ces modes dans un contexte spécifique de communication.

2 - Langue et apprentissage (suite)
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La communication orale, la lecture, l’écriture, l’interprétation et la représentation visuelles sont toutes 
des dimensions interdépendantes qui sont au service l’une de l’autre. Par exemple, lorsque l’élève est 
en situation d’expression, il peut générer des textes à l’oral, à l’écrit et par la représentation visuelle en 
fonction de ses besoins, de ses intentions de communication et de son destinataire.

Enfin, ces domaines favorisent la construction identitaire de l’élève en lui permettant :

•	 de créer et de s’exprimer, à titre de scripteur, de locuteur ou d’illustrateur qui puise son 
inspiration dans « son vécu, son imaginaire, dans sa connaissance de la langue pour se raconter et 
décrire son monde » (CMEC, 2008b, p. 17); 

•	 de se bâtir un répertoire de référents culturels au niveau des francophonies locales, nationales et 
internationales; 

•	 de développer une appréciation de la littérature, en tant qu’instrument de découverte de la 
langue et d’occasion de découverte de soi et du monde.

 2.3.1  - Communication orale

Communiquer à l’oral est un processus interactif d’écoute, d’échange et de négociation entre l’élève et le 
monde qui l’entoure. Par ce fait-même, la communication orale favorise la réflexion, l’expression de soi et 
de ses sentiments en plus d’être un outil d’apprentissage. C’est en communiquant oralement qu’un locuteur 
arrive à préciser ou à nuancer ses idées, ainsi qu’à formuler et partager ses points de vue. 

Ce domaine de la discipline du français permet à l’élève de parler de son apprentissage, de ses processus et 
des stratégies qu’il utilise; en fait, elle lui permet d’articuler sa pensée par le questionnement, la discussion, 
l’échange d’idées et d’opinions. C’est en apprenant à se questionner et à questionner les autres pour 
s’informer ou pour recevoir de la rétroaction sur différents sujets qu’il met en œuvre des processus cognitifs 
tels que le questionnement, l’analyse, la synthèse et l’évaluation. Ceci fait en sorte que, par le biais de l’oral 
réflexif, l’élève verbalise son raisonnement et construit ainsi ses aptitudes à exercer la pensée critique ainsi 
qu’à négocier le sens des messages émis ou reçus et à coconstruire ses savoirs.

Progressivement, l’élève apprend à adapter son langage oral et à choisir le registre de langue approprié en 
fonction du contexte, de ses interlocuteurs et de la situation de communication. Il devient donc de plus en 
plus attentif au choix du vocabulaire, aux structures syntaxiques utilisées de même qu’au débit, au volume, 
au rythme et à l’intonation.

Dans un climat favorisant la prise de parole véritable en contexte d’oral spontané ou en contexte d’oral
planifié et encourageant l’écoute active, l’élève explore, en alternance, les rôles de locuteur et 
d’interlocuteur au cours de situations quotidiennes de communication orale. À l’occasion d’interactions en 
grand groupe, en groupes restreints ou encore dans des conversations en tête-à-tête, il peut échanger sur 
diverses thématiques associées non seulement au français, mais à toutes les disciplines scolaires.
 

2 - Langue et apprentissage (suite)
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Dans le présent cadre, la communication orale englobe les volets suivants : 

•	 l’écoute : le langage réceptif par lequel l’élève traite l’information vue et entendue pour 
comprendre ce qui est exprimé par les autres et dans le monde qui l’entoure;

•	 l’expression orale ou oral planifié : le langage expressif par lequel l’élève manifeste et articule sa 
pensée et interagit avec son entourage de manière préparée. Le langage par lequel l’élève s’exprime, 
mais en vue d’un but précis ou dans le cadre d’une tâche, d’une production ou d’une activité;

•	 l’oral spontané : le langage expressif par lequel l’élève manifeste et articule sa pensée et interagit 
avec son entourage de manière spontanée.

	
Puisque l’apprentissage est un acte social, la communication de la pensée signifie « d’exprimer avec des 
mots justes et dans une structure appropriée un raisonnement nuancé, la capacité de verbaliser leur 
pensée critique… On n’en est donc plus à une simple question de choix de registres ou d’ajouts séquentiels 
de mots de vocabulaire, mais à un mode d’articulation de la pensée » (CMEC, 2008b, cité dans Protocole  
de l’Ouest et du Nord canadiens de collaboration concernant l’éducation, 2012, p. 152). La communication 
de la pensée lui permet non seulement « de communiquer avec les autres, mais de communiquer avec  
soi-même. C’est mettre des mots sur notre pensée. » (CMEC, 2008a, cité dans Protocole de l’Ouest et du 
Nord canadiens de collaboration concernant l’éducation, 2012, p. 30). C’est aussi en étant en lien avec les 
autres que l’élève acquiert un savoir-vivre ensemble et un savoir-devenir qui sous-tendent l’appropriation 
d’espaces francophones où il peut vivre sa langue et son identité francophone pluriculturelle.

2.3.2 - Lecture

La lecture fait partie de nombreuses activités quotidiennes, qu’il s’agisse de suivre des directives afin 
d’accomplir une tâche, de se renseigner sur un sujet donné ou de se divertir. Elle est à la fois un outil de 
communication et un outil d’apprentissage. Les tâches reliées à la lecture doivent être conçues, entre  
autres pour faire réaliser à l’élève l’importance de savoir lire, pour développer chez lui le goût de lire, pour 
lui permettre de découvrir comment les auteurs créent des messages qui ont un impact et qui font réagir  
le lecteur.

L’élève est appelé à découvrir le plaisir de la lecture, tout d’abord, par l’écoute de textes qui lui sont lus par 
ses parents et son enseignant. Il développe ainsi un rapport positif à la lecture et prend plaisir à réécouter 
et à relire des textes qui lui sont familiers et qu’il affectionne. Il explore différents genres de textes portant 
sur des sujets qui l’intéressent et apprend que les mots sont porteurs de sens. Il apprend à faire de bons 
choix de textes en fonction de son intention de lecture et de critères. Par exemple, lorsqu’il travaille la 
fluidité, il choisit des textes qui sont à un niveau de difficulté approprié, ni trop difficile, ni trop facile.  
Par ailleurs, ses critères de choix sont peut-être différents lorsqu’il veut explorer un sujet qui le passionne. 
Ainsi, les textes qu’il choisit varient en complexité, en fonction de son intention de lecture.

2 - Langue et apprentissage (suite)
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Pour apprendre à lire, l’élève doit construire son répertoire de savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-
être) liés à « l’acte de lire ». Le développement des connaissances et des habiletés liées aux fonctions 
et aux conventions de l’écrit sont le fondement sur lequel l’élève construit, afin de devenir un lecteur 
habile. Toutefois, lire ne se limite pas au décodage, car lire c’est comprendre. C’est donc par le biais de 
l’apprentissage et de l’utilisation de stratégies de lecture variées, de conversations avec ses pairs et son 
enseignant et de réflexions liées à sa lecture que l’élève développe sa capacité de construire et de négocier 
le sens des textes qu’il lit.

Ce processus de construction et de négociation de sens permet au lecteur de tisser des liens entre ses 
connaissances antérieures, les idées et les informations apportées par un texte. Qu’il s’agisse d’un album, 
d’une nouvelle littéraire, d’un roman, d’un poème, d’un article de revue ou d’un texte numérique, les 
réactions de l’élève démontrent sa capacité de faire des associations avec son propre vécu ou avec d’autres 
ouvrages qu’il a lus, vus ou entendus. Son questionnement sur l’intention de l’auteur, le message, le 
contenu du texte et sa disposition lui permet de poser un regard critique sur ce qu’il a lu. Ce processus lui 
permet de comprendre et d’interpréter un texte.

Même si, initialement, la lecture constitue une expérience individuelle, l’élève bénéficie de l’apport de son 
entourage. Grâce à l’appui et la rétroaction reçue de la part de son enseignant et de ses pairs, ainsi qu’à 
l’exercice de sa pensée critique, l’élève parvient, peu à peu, à lire et à explorer les multiples sens de façon 
autonome. Lorsqu’il communique sa compréhension et son interprétation du texte, à l’oral ou à l’écrit, avec 
ses pairs et son enseignant, sa compréhension s’approfondit et il développe une ouverture d’esprit face aux 
divers points de vue soulevés.

Armé d’une compréhension plus profonde, l’élève est en mesure d’évaluer et d’utiliser les idées et 
l’information présentées dans les textes qu’il a lus. Ainsi, il peut réagir, s’exprimer et justifier les émotions 
et les opinions que suscitent en lui ses lectures. Ses réactions et l’information qu’il a retenue peuvent 
alimenter ses propres écrits ou créations. 

2.3.3 - Écriture

L’écriture est à la fois un outil d’apprentissage, d’expression, de communication et de création. Les 
tâches reliées à l’écriture doivent être conçues, entre autres, pour faire réaliser à l’élève l’importance de 
communiquer clairement ses idées à l’écrit, pour développer chez lui le goût d’écrire, pour lui permettre de 
découvrir comment, comme auteur, il peut créer un impact chez son lecteur. Ces tâches doivent également 
l’amener à comprendre l’importance de s’exprimer pour exercer son pouvoir d’action.

L’élève découvre l’écriture en s’exprimant tout d’abord avec des dessins et des gribouillis. Peu à peu, 
en développant ses connaissances liées aux fonctions et aux conventions de l’écrit, le répertoire de 
savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) liés à « l’acte d’écrire », son écriture se rapproche de l’écriture 
conventionnelle. Afin de développer de la fluidité, tant au niveau de la formation des lettres qu’à la création 
de textes de qualité, l’élève doit écrire fréquemment, afin de pouvoir s’exprimer avec aisance.

2 - Langue et apprentissage (suite)
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Que ce soit pour raconter, décrire, expliquer, convaincre, inciter à agir, jouer avec les mots ou divertir, l’élève 
donne à son texte diverses formes, en tenant compte de son intention d’écriture. L’ampleur de la tâche 
varie en fonction du stade de l’élève. La variété de situations de communication dans lesquelles il écrit lui 
permet de développer les concepts, les structures, la façon de s’exprimer, le lexique et les procédés variés 
et propres au type et au genre de texte choisi. Il se peut que l’élève n’écrive que pour lui-même, dans le but 
de cerner et de préciser ses idées, de formuler des observations, de décrire ou de commenter ses actions, 
ou de prendre des notes pour préserver des informations importantes. Ainsi, le recours à l’écrit se fait au 
service de la pensée.

À mesure que son vocabulaire évolue, qu’il devient plus habile à structurer ses idées en phrases variées  
et qu’il apprend à respecter les conventions linguistiques, l’élève s’exprime avec une clarté accrue.  
Il développe la capacité de tenir compte de points de vue divergents lui permettant d’apporter des nuances 
à ses idées. Écrire l’aide donc à mieux comprendre les messages des autres, à les évaluer et à devenir un 
lecteur aguerri.

L’élève apprend à bâtir sur ses expériences préalables d’écriture en faisant appel à ses savoirs et à son 
vécu. Il utilise et intègre progressivement une quantité grandissante de stratégies, de connaissances et 
de procédés qui alimentent son processus, ainsi que son produit. Ses choix de ressources lui permettent, 
entre autres de conceptualiser, de classer et d’organiser ses idées et l’information (p. ex. tableaux, plans, 
schémas). 

Le processus d’écriture n’est pas linéaire : il dépend de l’intention de l’auteur et implique l’exercice de la 
pensée critique chaque fois où celui-ci évalue son produit et fait des choix qu’il peut justifier. Au moment 
où il planifie ce qu’il veut accomplir, l’élève réfléchit à comment il le fera et choisit les ressources jugées 
nécessaires, en fonction de la tâche à accomplir et de la situation de communication. L’élève choisira  
peut-être de faire de la recherche pour ensuite trouver des idées ou des informations qu’il veut développer. 
Il peut organiser ses idées à l’aide d’organisateurs visuels ou, s’il sait bien organiser ses idées, passer à la 
rédaction de son ébauche. 

L’élève exerce sa pensée critique pendant une tâche d’écriture lorsqu’il :

•	 réfléchit à sa tâche, confirme ou remet en question son produit, son point de vue ou sa démarche 
à l’aide des critères et de la rétroaction reçue de ses pairs et de son enseignant;

•	 ajuste son texte, seul, en effectuant les révisions et les corrections jugées nécessaires en fonction 
du but (p. ex. choisir de diffuser ou de publier son produit ou non) à la lumière de la rétroaction 
reçue.  

	
La rétroaction, fréquente pendant le processus d’écriture, facilite le questionnement et le choix des 
ajustements à effectuer; l’élève peut également se relire à tout moment pour y apporter des modifications. 
Il peut écrire plusieurs ébauches d’un même type de texte et en réviser certains aspects, sans toutefois les 
publier. 

Il est crucial que l’élève puisse vivre ce processus d’écriture à plusieurs reprises tout au long de l’année 
scolaire et d’en arriver à publier, à l’occasion, son produit final.

2 - Langue et apprentissage (suite)
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2.3.4 - Interprétation et représentation visuelles

L’élève se familiarise avec les procédés et les conventions du langage visuel et devient ainsi plus conscient, 
sélectif, critique et appréciatif devant un texte multimodal; ce faisant, l’élève devient, à son tour, un 
créateur plus efficace de tels textes. Par ailleurs, l’élève réalise aussi qu’un texte visuel constitue une 
construction de la réalité, non pas la réalité elle-même, et peut choisir de se construire ou coconstruire  
la sienne.

De plus, lorsque l’élève est appelé à se constituer une représentation ou une interprétation à partir d’un 
poème, d’un diagramme ou d’une image, celui-ci doit considérer la situation de communication et les 
procédés utilisés par l’auteur. Afin de préciser sa pensée et ses idées, et même dans le but d’en générer, 
l’élève peut explorer une variété de procédés visuels, comme par exemple, des graphiques, des dessins, 
des cartes, des diagrammes. Ces procédés visuels représentent des moyens non linéaires de représenter 
la pensée de l’élève. Ainsi, l’élève peut exprimer sa pensée et ses idées tout en faisant le lien entre des 
concepts abstraits et le langage.

L’élève développe alors :

•	 une capacité à aller au-delà de la fonction descriptive des éléments visuels comme simple 
illustration ou embellissement et à porter un regard plus critique sur la façon dont un texte 
multimodal est construit et dans quel objectif : « Le design fait appel à un processus actif et 
dynamique central à la communication dans la société contemporaine. Le design se réfère à la 
façon dont les personnes utilisent les ressources à leur disposition à un moment précis et dans  
un milieu de communication particulier afin de réaliser leur intérêt. » (traduction libre, Jewitt, 
2008, p. 38); 

•	 une démarche pour interpréter les éléments de présentation de la mise en page d’un texte 
imprimé ou numérique tels que la typographie, la calligraphie, la couleur, les techniques 
d’encadrement, les hyperliens, le graphisme, étant donné que l’image et la mise en page sont de 
plus en plus solidaires dans la construction des textes; 

•	 une souplesse quant à l’interprétation de textes numériques, puisqu’ils présentent des systèmes 
hybrides et complexes qui créent, en plus de nouvelles strates d’information, de multiples points 
d’entrée et façons de se déplacer dans le texte, c’est-à-dire où il débute la lecture et dans quelle 
direction il la poursuit; 

•	 une capacité d’analyser l’apport des diverses composantes d’un texte multimodal sur le 
traitement de l’information communiquée. L’élève a de plus en plus accès à une variété et à une 
richesse de médias tels que les images, les médias sociaux, les schémas, les affiches, les gestes, 
les tableaux, la musique, les vidéos, les sites Internet, les publicités, les logiciels d’animation, les 
organisateurs graphiques. Le choix du médium forme et transforme l’information communiquée 
et devient inhérent au processus de construction et de négociation de ses représentations.  
(PONC FL1, pp 29-31)
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2.4	 Rôle de l’enseignant

Chaque enseignant a le rôle d’appuyer chacun de ses élèves vers la réussite; il se préoccupe principalement 
de soutenir l’élève dans ses apprentissages. Il doit viser à faire de lui un apprenant autonome. Pour ce 
faire, il ravive, de façon continuelle, les acquis de chaque élève, les échafaude et les agence de manière à 
approfondir l’apprentissage et la compréhension de celui-ci.

Outre l’élève, la personne la plus influente sur l’apprentissage de celui-ci est l’enseignant. Dans le contexte 
de l’enseignement de la langue, son rôle est primordial, car il crée le contexte, les structures et initie la 
cocréation de la communauté d’apprenants qui faciliteront le développement de la compétence langagière. 
L’enseignant facilite l’apprentissage et provoque le questionnement dans un contexte et une structure qui 
favorisent la prise de risque. 

L’enseignant pose un regard réflexif sur sa pratique tout au long du processus enseignement-apprentissage 
afin de s’assurer de faire cheminer tous les élèves. 

Entre autres, il :

•	 crée, en collaboration avec ses élèves, un climat accueillant et sécuritaire qui favorise la prise de 
risques et la prise de parole en français;

•	 propose des situations d’apprentissage authentiques, pertinentes et engageantes pour l’élève, 
lesquelles favorisent le développement d’un élève autonome capable :

m de verbaliser son propre processus d’apprentissage; 
m d’évaluer les exigences d’une tâche d’apprentissage; 
m de reconnaître ses forces et ses faiblesses;
m de se fixer des buts d’apprentissage; 
m d’apprécier un texte de façon critique, éthique et esthétique;
m de prendre conscience de sa démarche et de poser un regard critique sur celle-ci.

•	 reconnaît son rôle de passeur culturel comme étant un modèle langagier et culturel. Il utilise 
un français courant dans l’école en tout temps et permet aux élèves de découvrir des œuvres 
artistiques, littéraires, musicales, cinématographiques et théâtrales variées, de vivre des 
expériences culturelles et de reconnaître l’apport de la culture francophone dans leur propre vie;

•	 provoque la réflexion et le questionnement en créant des contextes où l’élève peut réfléchir et 
interagir fréquemment par rapport à des questions, des explorations, des enquêtes pertinentes 
en fonction de ses intérêts, d’un enjeu, d’une problématique et explorer des points de vue, des 
expériences et des perspectives différentes des siennes;

•	 enseigne explicitement en :
m ciblant les apprentissages à effectuer et en balisant la progression; 
m modélisant des stratégies, en particulier, des actions et des stratégies métacognitives pour 

que l’élève comprenne que l’apprentissage n’est pas linéaire et comprend des allers-retours 
fréquents, des erreurs, des approximations et un approfondissement progressif;

m créant, avec intention, des contextes d’apprentissage où les élèves peuvent se pratiquer 
en contextes guidés, en dyades, puis en pratique indépendante. Ainsi, il assure leur succès, 
développe un rapport positif à la langue ainsi que la consolidation des apprentissages et le 
développement de l’autonomie.
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•	 s’assure que les modalités de l’évaluation s’intègrent et contribuent à l’apprentissage en :
m donnant de la rétroaction spécifique en fonction de critères ou des buts personnels 

d’apprentissage de l’élève;
m évaluant les processus qui impliquent l’exercice de la pensée critique de même que les 

productions de l’élève;
m portant un jugement sur l’apprentissage des élèves en s’appuyant sur des preuves 

d’apprentissage recueillies dans différents contextes, ainsi que sur les critères de réalisation 
et les attentes précisés;

m observant les élèves et en les rencontrant fréquemment pour discuter de leurs 
apprentissages afin de fournir de la rétroaction pertinente et ponctuelle. 

•	 porte un regard réflexif sur les apprentissages des élèves et sur sa pratique en s’appuyant sur des 
preuves d’apprentissage variées (observations, conversations, productions).

2.5	 Rôle de l’élève

Le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) préconise que l’élève joue un  
rôle actif dans ses apprentissages, pour ainsi lui permettre de construire ses savoirs (savoir, savoir-faire et 
savoir-être) et de faire preuve de pensée critique afin de développer son autonomie.

Entre autres, il :

•	 pose un regard réflexif avant, pendant et après l’accomplissement de toute tâche;
•	 se pose des questions qui pourront être abordées en classe, par exemple, dans le cadre d’une 

enquête disciplinaire ou interdisciplinaire. Il peut poser des questions, explorer, apprendre et 
communiquer sur des sujets, des idées, des problématiques qui lui sont importantes;

•	 fait des choix bien fondés en fonction de critères et est en mesure de les justifier;
•	 exprime ses idées et son point de vue dans un climat de classe sécuritaire et respectueux;
•	 reconnaît que son vécu, son identité, ses connaissances antérieures, ses compétences langagières 

sont valorisés et respectés;
•	 interagit avec d’autres élèves ainsi que d’autres personnes et coconstruit ses savoirs;
•	 devient une ressource pour d’autres élèves, car ses habiletés et ses connaissances particulières 

sont reconnues et valorisées; 
•	 participe à la création de critères de réalisation;
•	 donne et reçoit une rétroaction pertinente et respectueuse;
•	 tient compte de la rétroaction qu’il reçoit;
•	 est engagé dans son apprentissage, ce qui contribue au développement de sa compétence 

langagière, à sa confiance, à son sentiment d’appartenance et à sa construction identitaire et 
culturelle;

•	 explore le monde, le monde de la francophonie et construit son répertoire personnel de référents 
culturels;

•	 participe à l’espace francophone par le biais de ses créations, du partage de son point de vue ou 
de sa prise de position.
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Le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) est inspiré du Cadre commun 
de français M -12 du Protocole de l’Ouest et du Nord canadiens (PONC, 2012), un projet de collaboration 
concernant l’éducation de la maternelle à la douzième année qui a réuni plusieurs autorités provinciales  
et territoriales.

Le Cadre commun de français M -12 du Protocole de l’Ouest et du Nord canadiens (2012) avait comme but de :

•	 valoriser le français dans son statut de langue première afin de soutenir les cheminements 
cognitif, langagier, identitaire et culturel de l’élève;

•	 favoriser la contribution de l’élève comme citoyen engagé à la vitalité de la communauté 
francophone;

•	 soutenir l’apprentissage dans un milieu dynamique de savoirs auquel l’élève contribue et participe 
pleinement; 

•	 favoriser une approche par compétences afin d’engager l’élève dans un processus holistique et 
complexe, qui vise à développer sa capacité à traiter de l’information multimodale.

C’est donc à partir de cette base que le Bureau de l’éducation française a entamé le travail de développer 
un cadre curriculaire manitobain qui reflète la réalité du Programme français au Manitoba et les besoins 
de sa clientèle. Le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) a vu son 
développement consolidé par des recherches approfondies, une collaboration soutenue avec la Division 
scolaire franco-manitobaine et de fréquentes consultations auprès d’enseignants et d’experts-conseils. 

3.1	 Orientation par compétences : principes de base

Les recherches dans le domaine de l’apprentissage font valoir l’importance de créer des environnements 
d’apprentissage qui permettent à l’élève d’attribuer un maximum de sens à ses apprentissages et 
qui s’écartent de leur morcellement. Voulant assurer la création d’environnements qui favorisent la 
construction de savoirs profonds et durables plutôt que la simple transmission de ceux-ci, le Cadre 
curriculaire de français : Programme français (M-12) s’articule autour d’une orientation par compétences. 

Une compétence se définit comme étant un savoir-agir complexe qui se développe :

•	 sur une durée de temps suffisamment longue pour que l’élève puisse approfondir et consolider 
ses savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être);

•	 dans un contexte où l’élève aura vécu un large éventail de situations d’apprentissage qui 
favorisent le réinvestissement des savoirs; 

•	 par le biais de tâches complexes de communication qui s’inscrivent dans des contextes 
d’apprentissage dits authentiques car ils sont, pour l’élève, signifiants, pertinents et engageants.

Une compétence, c’est : « un savoir-agir complexe prenant appui sur la mobilisation 
et la combinaison efficaces d’une variété de ressources internes et externes à 
l’intérieur d’une famille de situations. » 

Tardif, 2006, p.22
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Une orientation par compétences facilite l’apprentissage en créant 
des réseaux dynamiques et flexibles de savoirs appelés « ressources 
internes et externes » qui sont développées tout au long de la scolarité 
de l’élève. Cette organisation des savoirs en réseaux favorise chez l’élève 
l’intégration et la réutilisation fonctionnelle de ceux-ci.

L’élève développe progressivement ses savoirs dans une variété de 
contextes authentiques d’apprentissage. Son répertoire de ressources 
internes et externes s’agrandit ainsi au fil du temps grâce à un étayage 
judicieux de la part de l’enseignant. Cet étayage a pour but d’amener  
progressivement l’élève à mobiliser et à combiner des ressources tirées de son répertoire de façon 
autonome en fonction de la tâche à accomplir.

3.1.1 - Orientation par compétences : une analogie

Dans l’analogie ci-dessous, la compétence « conduire une voiture » est utilisée pour expliquer la nature de 
l’orientation par compétences et pour illustrer la complexité d’une compétence en tant que savoir-agir. 

Le chauffeur qui apprend uniquement à conduire sur l’autoroute, le matin, dans des conditions atmo-
sphériques idéales, pendant une longue fin de semaine, devient habile à exécuter ce trajet particulier, mais 
il n’est pas nécessairement compétent à conduire une voiture, même s’il s’exerce à effectuer ce même trajet 
une centaine de fois.

En effet, pour chaque trajet dans des contextes divers, il y aura des savoirs différents qui seront mobilisés 
et combinés pour répondre aux besoins particuliers de chacun de ces trajets. Le chauffeur sera compétent 
lorsqu’il pourra conduire une voiture dans un grand nombre de trajets s’inscrivant dans des contextes 
variés, tout en sachant mobiliser et combiner les savoirs pertinents et appropriés pour chacun de ces 
trajets. Ainsi, il améliorera sa conduite en consolidant et en réinvestissant ses savoirs de façon récursive, et 
fera des transferts d’apprentissage d’un trajet ou d’un contexte authentique à un autre.
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Sa compétence continuera à se développer tout au long de sa vie lorsqu’il sera exposé à de nouveaux  
contextes ou appelé à conduire un nouveau type de voiture.

Compétence Conduire une voiture

Contextes Types de parcours Moments 
différents

Conditions 
atmosphériques Densité de circulation

Trajets

•	 ruelle 
•	 chemin de 

gravier 
•	 autoroute 
•	 zone de 

travaux 
•	 route dans les 

montagnes
•	 sens unique 
•	 autre

•	 matin 
•	 soir 
•	 fin de 

semaine 
•	 été 
•	 hiver 
•	 autre

•	 idéales
•	 glace 
•	 neige 
•	 pluie 
•	 brouillard 
•	 orage 
•	 vent 
•	 autre

•	 heure de pointe 
•	 embouteillage 
•	 faible densité 

(nuit) 
•	 circulation dense 
•	 autre

Savoirs •	 code de la route; 
•	 instruments de bord, etc. 

Savoir-faire 
•	 ralentir quand la route est glacée, rouler lentement sur un chemin de gravier 

pour effectuer un virage, estimer la distance nécessaire pour s’arrêter à un feu 
jaune en hiver, etc.

Savoir-être •	 laisser passer un piéton, céder la route à autrui, remercier à l’aide d’un geste, 
contrôler ses émotions, etc. 

Inspiré d’un texte de Roegiers, 1999, p. 8

De manière analogique, dans la discipline du français, l’élève qui n’apprend qu’à rédiger des récits 
d’aventures ne pourra pas se dire compétent à écrire des textes. Sa compétence se développera lorsqu’il 
aura eu l’occasion d’écrire une variété de textes pour répondre à des intentions variées et pour divers 
publics cibles (ex. des contes, de la poésie, des recettes, des fiches d’information, des textes présentant des 
informations, une opinion, une argumentation, etc.).

De plus, l’élève qui est en contact uniquement avec des textes écrits ne pourra pas se dire compétent 
à traiter de l’information multimodale. Sa compétence se développera lorsqu’il aura eu l’occasion de 
créer une variété de textes combinant divers modes de communication tels que l’écrit, l’oral et le visuel 
(symboles, gestes, images, mouvements, chiffres) pour répondre à des intentions variées et pour divers 
destinataires. 

Il est donc essentiel que l’élève vive des expériences langagières riches et variées qui lui permettent 
d’utiliser ses savoirs dans des contextes différents et, ainsi, développer sa compétence.
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3.1.2 - Orientation par compétences et les courants pédagogiques qui la sous-tendent 

Les courants pédagogiques tels que le cognitivisme, le constructivisme et le socioconstructivisme forment la 
base sur laquelle s’appuie l’orientation par compétences.

Le cognitivisme

L’élève traite de l’information en faisant appel aux processus interdépendants suivants :
•	 l’encodage (classer des informations);
•	 le stockage (conserver les informations en mémoire);
•	 le rappel (accéder aux informations en situation d’apprentissage).

Il construit son savoir à la lumière de sa perception et de ses expériences passées.

Le socioconstructivisme

L’élève est un apprenant social. Il construit ses savoirs en interaction avec les autres.  
Il s’agit donc d’une coconstruction où les savoirs partagés sont mis en valeur et intégrés.

Le constructivisme

L’élève construit et organise ses savoirs par son action propre. Il est un apprenant actif  
et créatif qui :
•	 établit des liens entre ses nouvelles connaissances et ses connaissances antérieures;
•	 fait des transferts de connaissances;
•	 organise ses connaissances en réseaux;
•	 développe une compréhension à partir de ses perceptions personnelles;
•	 réfléchit à son apprentissage.

La construction d’un savoir est une démarche bien personnelle; en effet, l’élève construit lui-même ses 
connaissances. Il apprend, et personne ne peut le faire à sa place. Cependant, cet apprentissage s’effectue 
dans un cadre social. C’est en interaction avec son entourage (soit ses pairs, ses enseignants et des personnes 
de son milieu) que l’élève prend conscience de sa propre pensée et qu’il procède à reconsidérer ses propres 
représentations. C’est précisément cette reconsidération qui l’amène à construire un nouveau savoir.

Autrement dit, la représentation initiale que se fait un élève d’un concept est appelée à évoluer, à se 
métamorphoser à la lumière des nouvelles informations que lui procurent ses échanges avec ses pairs;  
c’est là le principe de la coconstruction.
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Conséquemment, l’enseignant doit proposer une pédagogie qui permettra à l’élève de construire et 
d’intégrer les nouveaux savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) en considérant l’aspect interactif de la 
coconstruction et en amenant l’élève à :

•	 contribuer et à collaborer à la construction de sens d’une idée ou d’un concept, à la résolution 
d’un problème;

•	 s’exprimer de façon à préciser sa pensée en utilisant des formes élaborées de communication;
•	 faire des choix judicieux quant aux sources à consulter et à utiliser;
•	 créer et à innover.

3.2	 Compétence visée dans la discipline du français 

Le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) vise une seule compétence, 
adaptée du PONC, qui sera développée tout au long de la scolarité de l’élève, soit de la maternelle à  
la 12e année :

L’élève traite l’information multimodale dans une démarche 
dynamique de construction et de négociation cognitives, 

langagières, identitaires, culturelles et interculturelles.

La compétence visée dans le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12) se 
développe grâce à la maîtrise progressive d’apprentissages incontournables nécessitant la mobilisation et la 
combinaison de ressources internes (savoir, savoir-faire et savoir-être) et de ressources externes (humaines 
et matérielles) disponibles dans l’environnement. Le réinvestissement de ces ressources permet de les 
approfondir et de pouvoir les mobiliser dans des situations différentes de plus en plus complexes. 

Afin de développer sa compétence, l’élève doit savoir s’adapter à différents contextes et pouvoir traiter 
l’information provenant de divers modes de communication (oral, écrit, visuel). L’élève doit également 
poser un regard réflexif et évaluatif sur ses apprentissages et utiliser la rétroaction reçue de la part de son 
enseignant et de ses pairs pour être en mesure de se fixer des buts d’apprentissage en vue de s’améliorer.

La section 4 de ce document explique la fonction des apprentissages incontournables ainsi que les 
ressources internes et externes. Elle explique de façon plus détaillée les liens qui existent entre ceux-ci et le 
développement de la compétence visée.
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3.3	 Pensée critique au cœur du développement de la compétence

L’exercice de la pensée critique, essentiel au développement de la compétence en français, permet à l’élève 
de devenir un apprenant actif et réflexif à vie. L’élève est appelé à traiter de l’information provenant d’une 
multitude de textes dont les modalités peuvent varier, soit de textes écrits, oraux, visuels ou multimodaux. 
En raison de l’accès à une masse d’information et de l’accessibilité aux multimédias via les TIC, il est d’autant 
plus important que l’élève exerce sa pensée critique.

Pour ce faire, le présent cadre propose des apprentissages incontournables ainsi que des ressources 
internes et externes qui sont liés au développement de la pensée critique de la maternelle à la 12e année. 
Il est donc essentiel que l’élève soit confronté, dès la maternelle, à des situations où il est appelé à exercer 
sa pensée critique, c’est-à-dire à faire face à des tâches complexes qui offrent plusieurs solutions possibles. 
L’élève est ainsi appelé à faire des choix réfléchis, à évaluer l’information à laquelle il est confronté, à 
prendre position et à agir de façon autonome et intentionnée afin de construire et de coconstruire ses 
savoirs, d’influencer son milieu et de s’engager à part entière comme citoyen du monde.

La pensée critique est une pratique évaluative fondée sur une démarche réflexive, 
autocritique et autocorrectrice impliquant le recours à différentes ressources 
(connaissances, habiletés de pensée, attitudes, personnes, information, matériel) 
dans le but de déterminer ce qu’il y a raisonnablement lieu de croire (au sens 
épistémologique), de faire (au sens méthodologique et éthique) en considérant 
attentivement les critères de choix et les diversités contextuelles.

Giroux, Gagnon,Cornut et Lessard, 2011, paragr. 4

Afin de devenir un apprenant autonome, l’élève doit développer le réflexe de se poser des questions.  
C’est par le biais de ce questionnement qu’il peut évaluer ses choix, ses idées, sa démarche, son produit ou 
ceux d’autrui. Ce processus de réflexion évaluatif oblige l’élève à puiser dans son répertoire de ressources 
internes (savoir, savoir-faire et savoir-être) et de ressources externes (matérielles, humaines) pour porter 
un regard évaluatif sur :

•	 sa compréhension, ses produits, son point de vue et sa démarche afin de les confirmer, de les 
remettre en question, de les nuancer, de les adapter ou de les modifier, au besoin. Pour ce faire, 
l’élève utilise des stratégies métacognitives qui contribuent à l’autoévaluation tout au long des 
processus de compréhension et de création de textes;

•	 l’information, les idées et les produits provenant de sources variées. L’élève peut, par exemple, 
évaluer des sources d’information et faire des choix réfléchis par rapport à celles qui lui semblent 
les plus pertinentes, crédibles et fiables. Il peut également porter un regard évaluatif sur le travail 
d’un pair afin de lui fournir de la rétroaction. 
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L’élève apprend à analyser et à évaluer un travail, un point de vue, une démarche, une performance ou 
tout autre produit ou action. Il se questionne, examine les faits et se base sur des critères pour tirer des 
conclusions et les justifier. L’utilisation de critères permet à l’élève de faire des évaluations bien fondées 
et justifiées. Ils fournissent des points de repère ou des balises qui permettent à l’élève d’évaluer une 
démarche ou un produit d’une façon aussi objective que possible. Les critères coconstruits améliorent 
l’engagement des élèves à la tâche et à leur autonomie, car ils ont participé à leur création. Puisqu’ils ont 
participé à leur création, ils les comprennent mieux et peuvent plus facilement s’y référer. Ils peuvent 
également mieux justifier leur évaluation, leur point de vue ou leur prise de position.

Au cours des processus de compréhension et d’expression, l’élève est incité à réfléchir sur sa démarche et 
sur ses apprentissages. Il active ainsi une démarche métacognitive et s’engage dans un processus réflexif. 
Il y a métacognition lorsque l’élève régule, de façon introspective et consciente, ses apprentissages et ses 
processus de compréhension ou d’expression. À partir d’une réflexion personnelle ou d’une rétroaction 
provenant des autres, l’élève fait délibérément des ajustements, apporte des adaptations et effectue même 
des changements importants à ses façons d’apprendre, de comprendre et de s’exprimer. L’enseignant 
accompagne l’élève dans ce retour réflexif et aide à rendre visible la pensée métacognitive de l’élève à l’aide 
de moyens variés.

[…] le penseur critique vise essentiellement à délibérer en ayant l’intention de poser 
un jugement basé sur des critères appropriés. Afin que nos élèves développent leur 
esprit critique, il est donc nécessaire de les inviter à évaluer les mérites de différentes 
options possibles, en fonction de facteurs et de critères pertinents. 

Critical Thinking Consortium, consulté janvier 2017, p. 2

L’élève utilise la pensée critique pour concevoir ou transformer des produits, des démarches, des idées et 
des solutions possibles, en réponse à des problèmes, à des événements, à des problématiques et à des 
besoins. Il travaille en ayant en tête un objectif clair et tient compte de son destinataire ou des utilisateurs 
potentiels de ses textes. Il examine les possibilités, élabore et peaufine des plans, assure le suivi de ses 
progrès et modifie ses façons de faire selon des critères et la rétroaction reçue de ses pairs ou de son 
enseignant. Il est en mesure d’évaluer le degré d’atteinte de ses buts.
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3.4	 Conditions propices au développement de la compétence

Les conditions qui suivent ont été retenues comme étant essentielles pour favoriser le développement de la 
compétence visée. Celles-ci résident dans les questions soulevées et les tâches proposées. 

3.4.1 - Contexte authentique d’apprentissage : favoriser l’engagement de l’élève

Les apprentissages ancrés dans des contextes authentiques sont essentiels à l’orientation par compétences. 
L’élève développe la compétence visée lorsqu’il est appelé à explorer des questions, des concepts, des idées 
complexes, de l’information, des problématiques, des événements et des enjeux sociaux qui affectent sa vie 
de jeune au sein de contextes authentiques d’apprentissage qui tissent des liens entre ce que l’élève vit à 
l’intérieur et à l’extérieur de l’école. 

Un contexte authentique d’apprentissage peut se construire autour d’une question, d’un thème, d’un pro-
jet, d’une enquête ou d’une problématique à l’étude et peut être lié à d’autres disciplines scolaires. Il sert 
d’ancrage et de fil conducteur pour tous les apprentissages qui auront lieu. Ces contextes constituent ainsi 
le levier par lequel l’élève accède aux savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) disciplinaires. Ainsi, l’élève 
leur attribue un sens et apprécie leur apport et leur valeur dans sa vie quotidienne. Ces apprentissages sont 
alors, aux yeux mêmes de l’élève, pertinents, signifiants et engageants.

Les apprentissages contextualisés sont :

Pe
rti

ne
nt

s

Quel est le rapport entre mes apprentissages, mon vécu et mes expériences?

Comment ces apprentissages répondent-ils à mes besoins, à mon intention de 
communication, à mes intérêts?

Si
gn

ifi
an

ts Quel est le sens de ces apprentissages pour moi?

À quoi servent ces apprentissages? 

Qu’ajoutent-ils à ma vie?

Pourquoi sont-ils importants?

En
ga

ge
an

ts Pourquoi ces apprentissages m’intéressent-ils? 

En quoi ces apprentissages m’attirent-ils? 

Pour quelle raison ces apprentissages m’interpellent-ils? 

Qu’évoquent-ils pour moi?
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Les contextes authentiques d’apprentissage :

•	 ancrent les apprentissages en les inscrivant dans un ensemble cohérent qui permet une planification 
réfléchie et intentionnelle de la part de l’enseignant;

•	 ancrent les tâches accomplies quotidiennement dans les cours de français telles que : lire, écrire, 
échanger sur des idées, faire une présentation orale, s’exprimer spontanément, représenter ou 
interpréter une idée ou de l’information visuellement;

•	 contextualisent des idées complexes, de l’information, des événements, des concepts, des questions 
et des enjeux sociaux, afin de pouvoir mieux les cerner, les examiner, les comprendre et les évaluer;

•	 permettent de faire le lien entre les apprentissages et le vécu de l’élève en mettant en valeur les 
aspects culturels et sociaux du monde dans lequel il évolue, l’engageant ainsi au niveau socioaffectif;

•	 permettent à l’élève d’explorer des idées, de l’information, des événements, des concepts, des 
questions et des enjeux sociaux qui sont signifiants pour lui et qui l’incitent à se positionner par 
rapport à ceux-ci; 

•	 permettent des apprentissages durables et approfondis, au lieu d’un morcellement des 
apprentissages en îlots non reliés;

•	 permettent l’utilisation de la langue dans toutes ses fonctions.

Les contextes authentiques d’apprentissage peuvent être alimentés par divers champs d’exploration 
transdisciplinaires. Le tableau suivant présente des questions qui peuvent être soulevées en lien avec  
ceux-ci.

Champs 
d’exploration Description Exemples de questions soulevées

Intérêt  
personnel ou 

philosophique

L’exploration de l’identité 
et du concept de soi :  
réflexion sur ses 
sentiments, son image,  
les influences sur sa vie, 
ses croyances, ses valeurs, 
ses façons de savoir.

•	 Qui suis-je? Quelle est ma place dans le monde? 
Où vais-je? Quel avenir puis-je construire et me 
construire?

•	 Comment l’appartenance à une communauté 
affecte-t-elle l’identité d’une personne?

•	 Comment les croyances et les valeurs influencent-
elles la compréhension du monde d’une personne, 
et des actions et des gestes qu’elle pose?

Social, culturel  
ou historique

L’exploration des liens 
entre l’élève et les autres, 
la communauté, les 
cultures, les coutumes, 
les événements, les 
enjeux nationaux et 
internationaux, l’histoire 
de l’humanité.

•	 Quels sont mes droits et mes responsabilités envers 
les communautés, les cultures et l’économie? 
Comment est-ce que je me situe par rapport à ces 
relations? Comment suis-je défini par elles? 

•	 Comment les événements du passé ont-ils un 
impact aujourd’hui?

•	 Quel est l’impact des choix sur l’avenir au point de 
vue social, culturel ou historique?

•	 Quels sont les droits et les responsabilités 
de chacun au sein de la communauté ou des 
communautés? 
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Champs 
d’exploration Description Exemples de questions soulevées

Imaginaire  
et littéraire 

L’exploration, tout en 
activant l’intuition 
et l’imagination, de 
nouveaux mondes et de 
nouvelles possibilités, de 
genres de textes classiques 
et contemporains divers.

•	 Comment puis-je utiliser mon intuition, mon 
imagination et celles des autres pour :

m comprendre et interagir avec les autres,  
la communauté, le monde et la société? 

m appuyer le processus de résolution de 
problèmes ou de questionnement créatif? 

•	 En quoi un texte est-il signifiant ou influant? 
•	 Quelle est l’importance des histoires dans la vie 

d’une personne? D’une communauté?
•	 D’où viennent les idées pour créer?

Communication

L’exploration des différents 
modes, formes, sujets et 
thèmes reliés au langage, 
à la communication et aux 
médias.

•	 Comment puis-je comprendre le monde et 
communiquer avec lui? 

•	 Comment puis-je communiquer avec différents 
destinataires? 

•	 Comment puis-je savoir si ma communication est 
efficace?

•	 Comment la façon de communiquer change-t-elle 
par rapport à l’intention de communication ou au 
destinataire?

•	 Comment un message peut-il changer en fonction 
du mode de communication choisi?

•	 Qu’est-ce qui influence le choix de sujet ou de 
thème?

Environnement 
et technologie

L’exploration du monde 
naturel ou construit, y 
compris les questions 
environnementales et 
technologiques.

•	 Comment puis-je décrire, analyser et façonner le 
monde qui m’entoure? 

•	 Comment est-ce que ce monde naturel et 
l’évolution des technologies m’influencent et me 
façonnent? 

•	 Quelles sont les influences des environnements sur 
les individus? 

•	 Quelles sont les influences des individus sur les 
environnements?

•	 Quelle est l’influence des technologies sur la 
société?

Traduit et adapté de Saskatchewan Education, 2010.
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3.4.2 - Apprentissage par enquête : véhicule d’apprentissages authentiques

L’apprentissage par enquête est un processus dynamique, naturel, fondé sur le questionnement interne, 
qui est inné à tout être humain. Ce processus est fondé sur la curiosité, l’émerveillement, l’exploration et 
la découverte du monde. Il permet à l’individu de mettre à profit ses dispositions naturelles telles que le 
besoin de découvrir, de communiquer, de faire et de créer. Lorsque l’apprentissage est motivé par l’esprit de 
la découverte, qu’il interpelle et engage un individu, il devient un apprentissage authentique.

L’apprentissage par enquête, c’est « un état d’esprit, un certain regard qui imprègne 
la vie scolaire et la dynamique dans les milieux d’apprentissage, donnant lieu à 
une culture d’apprentissage coopératif et à l’approfondissement des idées. Les 
enseignants encouragent sans cesse les jeunes enfants et les élèves à formuler  
leurs idées et à participer aux exercices de résolution de problèmes par application 
du sens critique dans toutes sortes de contextes, que ce soit dans le cadre scolaire  
ou dans un cadre social. » 

École laboratoire de l’Institut Eric Jackman, 2011, p.7

À l’école, l’apprentissage par enquête permet à l’enseignant ou à l’élève de faire l’étude d’une question, 
d’une préoccupation, d’un problème, d’un enjeu ou d’une idée qui provoque chez lui une réaction, 
l’interpelle ou suscite son intérêt, la curiosité du groupe-classe ou celle d’une communauté d’apprenants et 
de les examiner en profondeur. 

Les questions qui suivent servent d’exemples de questions ouvertes qui invitent l’élève à penser de manière 
critique et qui peuvent faire l’objet d’une enquête. Il existe plusieurs réponses raisonnables à ces questions, 
mais certaines réponses peuvent ne pas être raisonnables ou acceptables. Par exemple, même s’il existe 
plusieurs arguments plausibles expliquant pourquoi un hamster ou une grenouille pourrait être un animal 
de compagnie approprié en classe, peu d’arguments pourraient justifier l’adoption d’un gros chien, surtout 
lorsque les élèves considèrent les critères liés à un animal familier en classe (ex. : peut rester dans la classe 
jour et nuit, a des besoins limités en nourriture, en exercice, etc.). En essayant de répondre à ces questions, 
l’élève ne rapporte pas seulement ce qu’il sait ou aime, mais il évalue des options possibles, tire des 
conclusions et justifie son choix à l’aide de critères. 

	   

La crème glacée devrait-elle  

faire partie du régime alimentaire 

d’une famille?

            

Parmi les animaux suivants, lequel serait le 
meilleur animal de compagnie en classe : 
un chien, un hamster ou une grenouille?

Adapté de Critical Thinking Consortium, consulté janvier 2017, pp.3-4
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Au cours d’une enquête, l’élève, en interaction et en collaboration avec les autres, pose et se pose des 
questions, peut mener une recherche, analyser les idées et l’information, discuter, utiliser sa pensée 
critique et éthique, valider des hypothèses, résoudre des problèmes, proposer des solutions, créer et 
innover. Tout au long de cette enquête, l’élève s’engage dans un processus réflexif qui l’incite à se poser 
des questions par rapport aux étapes de sa démarche, aux choix d’actions entreprises ou à entreprendre, 
ainsi qu’aux raisons qui motivent ou ont motivé ses choix. Ce processus peut durer quelques minutes, tout 
comme il peut se dérouler sur une période plus longue, selon le contexte.

L’apprentissage par l’enquête met l’accent sur la construction et la coconstruction du savoir par l’élève. 
L’enquête donne lieu à des défis authentiques à relever ainsi qu’à des besoins et des intentions de 
communication pertinents et signifiants. Le contenu disciplinaire se développe et s’acquiert par l’entremise 
de ces défis et de ces intentions de communication authentiques, donnant ainsi un sens aux apprentissages 
de l’élève.

Une enquête peut également être suscitée à partir d’un questionnement lié spécifiquement à la discipline 
et au contenu disciplinaire du français. Ce type d’enquête permet la découverte de la langue elle-même, de 
la structuration de la langue, des différents modes de communication et des divers textes oraux, écrits et 
multimodaux.

Exemples de questions liées à la discipline :

Qu’est-ce que la pensée critique 
et comment influence-t-elle les 

textes que je crée? 

Pourquoi dois-je mettre la pensée  
critique en œuvre lorsque je lis, écoute,  

observe ou visionne un texte? 

Comment l’intention de communication  
et le destinataire influencent-il  

la façon de communiquer?

Pourquoi l’auteur, le locuteur  
ou l’illustrateur choisit-il de partager certaines 

informations et d’en omettre d’autres?

Qu’est-ce qui constitue une 
bonne lettre? Quelles en 
sont les caractéristiques?
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Les documents décrits dans cette section sont les éléments essentiels au développement de la compétence. 
Ils sont disponibles en ligne à l’adresse : http://www.edu.gov.mb.ca/m12/progetu/fl1/doc_cur.html. 

Le schéma conceptuel qui suit représente les éléments qui sous-tendent le développement de la 
compétence visée dans le Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12),  
ainsi que les liens qui existent entre chacun de ses éléments. 

4.1	 Compétence visée

La compétence, un savoir-agir complexe, donne une cible globale d’apprentissage qui représente 
l’entièreté des savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) et des processus qui la sous-tendent. Dans le 
Cadre curriculaire manitobain de français : Programme français (M-12), l’élève est appelé à développer la 
compétence suivante :

Traiter l’information multimodale dans une démarche dynamique 
de construction et de négociation cognitives, langagières, 

identitaires, culturelles et interculturelles.

Cette compétence s’actualise dans des contextes authentiques d’apprentissage. Elle se développe 
progressivement par la mise en œuvre d’apprentissages incontournables ainsi que par la mobilisation et la 
combinaison de ressources internes et externes.

4 - Développement de la compétence

Stades de 
progression

Compétence visée dans  
le cadre de français

Ressources internes : savoir, savoir-faire, savoir-être
Resources externes : matérielles et humaines

Contextes signifiants,  
pertinents et engageants  
aux yeux de l’élève

Apprentissages  
visés dans chacun  
des stades

Buts de  
l’évaluation

Composantes liées à la communication,  
à la compréhension et à la pensée critique
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4.1.1 - Stades de progression

La compétence en français se manifeste par une complexification croissante des apprentissages s’étalant sur 
sept stades, soit :

Les stades, s’étalant sur une période de deux ans chacun, à l’exception de la maternelle, permettent :

•	 le développement de la compétence sur une période temps;
•	 un apprentissage en profondeur par le réinvestissement et le transfert des apprentissages dans 

une multitude de tâches de communication, de contextes et de situations d’apprentissage;
•	 la différenciation pour répondre aux besoins liés au regroupement multiâge, à la francisation, au 

rythme et au processus d’apprentissage des élèves.

4.1.2 - Composantes

Les trois composantes organisent les apprentissages incontournables qui, combinés, assurent le 
développement de la compétence. Ces composantes établissent un lien direct au bulletin scolaire  
du Manitoba (1re à la 8e année). 

Comprendre et réagir (CR) :
représentée par le bleu

•	 liée à la compréhension (lecture, écoute et interprétation visuelle);
•	 permet à l’élève : 

m de développer les savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) nécessaires pour comprendre 
des textes;

m d’apprendre à utiliser des stratégies qui lui permettront de tisser des liens entre ses 
connaissances antérieures, les idées et l’information présentées dans le texte;

m de relever de l’information littérale et de développer sa capacité de résumer, d’analyser et de 
faire la synthèse d’un ou de plusieurs textes;

m de faire des inférences et d’interpréter le texte, en justifiant ses idées à l’aide de preuves;
m d’explorer des points de vue différents relevés dans un même texte ou dans une variété de 

textes;
m d’analyser les textes, afin de déterminer comment les auteurs créent des effets, afin de 

susciter une réaction chez leur destinataire;
m de réagir en offrant son point de vue face à ce qu’il a lu, vu ou entendu, à l’aide de preuves;
m d’évaluer des éléments de textes à l’aide de critères, ainsi que pour fournir de la rétroaction 

à ses pairs. Il est à noter que lorsque l’élève évalue de tels éléments d’un texte, il exerce sa 
pensée critique.

Les réflexions que fait l’élève portant sur les textes qu’il a lus, vus ou entendus, peuvent mener vers 
l’expression de ses idées par l’entremise de la composante Créer et s’exprimer. 

4 - Développement de la compétence (suite)

Stade 1
maternelle 

Stade 2
1re - 2e années 

Stade 3
3e - 4e années 

Stade 4
5e - 6e années 

Stade 5
7e - 8e années 

Stade 6
9e - 10e années 

Stade 7
11e - 12e années 
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Créer et s’exprimer (CS) :
représentée par le rouge

•	 liée à la communication (écriture, expression orale, représentation visuelle);
•	 permet à l’élève :

m de développer les savoirs (savoir, savoir-faire et savoir-être) nécessaires pour créer des 
textes;

m d’utiliser des stratégies qui l’aideront tout au long du processus de création de texte;
m de faire le choix des idées qu’il développera;
m d’organiser ses idées, à l’aide d’outils et de mots;
m de créer une ébauche qu’il peaufinera, en exerçant sa pensée critique, en rapport aux choix 

de mots, à la variété des phrases, à l’utilisation des procédés et au respect des conventions 
linguistiques;

m de publier ou de présenter des textes. 

Réfléchir et agir (RA) 
représentée par le violet

•	 liée à la pensée critique développée et mobilisée en lien avec les processus de compréhension  
et de création;

•	 liée à l’oral réflexif qui permet à l’élève d’exprimer spontanément sa pensée sur divers sujets, 
d’articuler ses apprentissages, de parler de sa réalité, d’approfondir, d’affiner et de nuancer sa 
réflexion, grâce aux échanges avec ses pairs et les adultes;

•	 liée à la gestion et au développement du savoir-être qui permet à l’élève de se connaître et de 
respecter ses besoins comme apprenant du français, et de collaborer et d’interagir avec d’autres 
avec respect;

•	 liée à la construction identitaire qui permet à l’élève de se tailler une identité francophone solide 
lui permettant de choisir de prendre sa place citoyen francophone engagé, épanoui et autonome 
au sein de la francophonie locale, provinciale et mondiale.

La composante Réfléchir et agir joue un rôle particulier au cœur des apprentissages en français. Ces 
apprentissages incontournables ancrent ceux des deux autres composantes à cause de leur rôle au niveau 
du développement de la fonction métacognitive et évaluatrice de la pensée critique.

4.1.3 - Apprentissages incontournables

Les apprentissages incontournables explicitent les attentes visées à chacun des stades dans le but de 
développer la compétence. À ce titre, ils en précisent le sens et l’étendue. Organisés par stades, ils 
demeurent identiques à l’intérieur d’un stade, mais diffèrent et se complexifient d’un stade à l’autre.

Les apprentissages incontournables de la composante Réfléchir et agir ne changent pas d’un stade à l’autre, 
car l’élève doit manifester sa pensée critique, son processus de construction identitaire et son savoir-
être à tous les stades. Les manifestations observables et mesurables de ces apprentissages sont toutefois 
différentes d’un stade à l’autre, celles-ci étant liées au développement cognitif, socioaffectif et identitaire  
de l’élève, ainsi qu’à la complexité des tâches à accomplir. 
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Les apprentissages incontournables sont tous d’égale importance et s’agencent les uns aux autres pour 
que la compétence en français se développe. Ils ne doivent donc pas être perçus comme des éléments 
indépendants les uns des autres.

Une situation d’apprentissage ou une tâche de communication authentique fait nécessairement appel à 
plusieurs apprentissages incontournables à la fois. Par exemple, l’enseignant de 8e année pourrait choisir 
de cibler, entre autres les apprentissages incontournables qui se retrouvent dans le tableau ci-dessous en 
proposant à ses élèves la tâche de convaincre leur auditoire du bien-fondé de l’utilisation de moyens de 
transport plus écologiques.

Comprendre et réagir 
(cr) réfléchir et agir (ra) Créer et s’exprimer (CS) Comprendre et réagir (cr)

Créer et s’exprimer (CS)

5CR-3
sélectionne, organise 
et synthétise les idées 
et l’information  
relevées de multiples 
textes en lien avec son 
intention.

RA-1p
analyse la tâche, seul ou 
avec d’autres, planifie 
sa démarche et justifie 
son choix de ressources 
nécessaires en tenant 
compte de la situation 
de communication, des 
critères et de ses buts 
d’apprentissage. 

5CS-3
organise et représente 
ses idées et de 
l’information en 
fonction de son 
intention, à l’aide de 
schémas de textes qui 
correspondent à son 
stade. 

5CRCS-1
interagit spontanément 
en français avec une 
aisance qui correspond 
à son stade.

RA-2p
valide, confirme ou remet 
en question, seul ou avec 
d’autres, sa compréhension, 
son produit, son point de 
vue ou sa démarche à l’aide 
de critères. 

5CS-8
choisit et utilise des 
procédés pour favoriser 
la compréhension et 
susciter une réaction 
chez le destinataire. 

RA-3p
ajuste, au besoin, à l’aide de 
ressources appropriées, sa 
compréhension, son produit, 
son point de vue ou sa 
démarche et justifie sa prise 
de position et ses choix.

RA-4p
évalue l’atteinte de ses buts 
d’apprentissage, le produit 
réalisé, l’efficacité de sa 
démarche, le bien-fondé 
de ses choix en fonction de 
la tâche et de critères, et 
se fixe de nouveaux buts 
d’apprentissage.
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Les apprentissages incontournables :

•	 peuvent être actualisés sous forme orale, écrite, visuelle ou multimodale; 
•	 sont obligatoires et constituent une balise terminale à la fin de chaque stade;
•	 assurent le développement et confirment la progression de la compétence d’un stade à l’autre;
•	 se réalisent dans des contextes authentiques d’apprentissage;
•	 se développent par l’entremise de tâches de communication diverses. 

Les apprentissages incontournables sont regroupés selon les composantes dans un organigramme par 
stade. L’organigramme qui suit présente, à titre d’exemple, l’ensemble des apprentissages incontournables 
du stade 2. Chacun des apprentissages incontournables est représenté par un code indiquant le stade, la 
composante à laquelle il appartient, ainsi qu’un numéro qui l’identifie.

4 - Développement de la compétence (suite)

Apprentissages  
précédés du CR – liés  

à Comprendre et réagir
Apprentissages  

précédés du RA – liés  
à Réfléchir et agir

Apprentissages  
précédés du CS – liés  

à Créer et s’exprimer

Apprentissages précédés 
du CRCS – liés à la fois à 

Comprendre et réagir  
et à Créer et s’exprimer

Apprentissages suivis  
du « p » – liés à la  

pensée critique

ComposantesContextes authentiques  
– signifiants, pertinents  

et engageants

Indicateur de stade – années scolaires

Flèches multidirectionnelles – 
représentent la non-linéarité de 
l’exercice de la pensée critique 

Flèche infinie en arrière-plan – 
représente l’influence mutuelle 

entre Comprendre et réagir  
et Créer et s’exprimer
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4.1.4 - Ressources internes et externes 

Dans une orientation par compétences, telle que préconisée dans ce document, l’élève mobilise et 
combine des ressources tirées de son répertoire afin de maîtriser progressivement les apprentissages 
incontournables. Celui-ci développe son autonomie, lui permettant de mettre en œuvre les apprentissages 
incontournables afin de développer la compétence.

...les ressources ne sont rien si on ne sait pas s’en servir et [les] mettre en synergie 
face à une situation singulière. Mobiliser, coordonner, orchestrer, tels sont les 
concepts clés pour penser l’organisation de l’action complexe. 

Perrenoud, 2000, p. 9

Les ressources internes incluent :

•	 le savoir : connaissances;
•	 le savoir-faire : stratégies et habiletés;
•	 le savoir-être : attitudes, valeurs, croyances. 

Les ressources externes incluent : 

•	 des ressources humaines, par exemple : enseignants, intervenants, pairs, experts de la 
communauté, etc. 

•	 des ressources matérielles, par exemple : sites Web et autres outils numériques, livres, 
dictionnaires et référentiels.

Les ressources internes et externes :

•	 appuient la maîtrise progressive des apprentissages incontournables; 
•	 assurent des transferts ainsi qu’un apprentissage en profondeur et durable par le biais de 

leur réinvestissement dans divers contextes, diverses situations d’apprentissage et tâches de 
communication;

•	 sont contextualisées afin de répondre à une intention ou à un besoin ou à un but précis;
•	 sont enseignées de façon stratégique pour répondre aux besoins particuliers d’un contexte, d’une 

situation d’apprentissage ou d’une tâche de communication authentique;
•	 peuvent faire l’objet de pratiques et d’exercices réguliers lorsque leur apprentissage est rattaché 

à un but plus large pour appuyer le développement d’un apprentissage incontournable et pour 
répondre aux besoins d’une situation ou d’une tâche donnée. 

•	 s’accumulent progressivement et contribuent à l’enrichissement du répertoire de ressources de 
l’élève;

•	 font l’objet de critères pour vérifier la maîtrise progressive des apprentissages incontournables et 
du développement de la compétence visée. 

4 - Développement de la compétence (suite)
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Les ressources sont organisées à l’aide de plusieurs catégories telles que :

•	 situation de communication;
•	 éléments littéraires;
•	 lexique;
•	 communication orale : écoute, expression orale et oral spontané 
•	 procédés;
•	 stratégies de compréhension;
•	 etc. 

La liste des ressources internes et externes n’est pas exhaustive, mais se veut aussi complète que possible 
afin de permettre à l’élève de maîtriser progressivement les apprentissages incontournables et de 
développer la compétence visée. Les ressources restent parfois identiques d’un stade à l’autre. Cependant, 
les textes auxquels l’élève sera exposé ou qu’il devra créer d’une année scolaire à l’autre se complexifient. 
Les ressources sont donc réinvesties selon la complexité croissante des textes. 

Les ressources sont présentées dans un tableau de progression par stades. Ce tableau présente les 
ressources qui sont en développement, acquises ou réinvesties selon chacun des stades. Des hyperliens 
liés aux mots soulignés permettent d’accéder à un glossaire fournissant des définitions et des explications, 
facilitant ainsi leur compréhension.

Légende

Catégorie  
de ressources

Ce tableau présente les ressources  
selon chacun des stades qui sont :

Stades de 
progression

Liens au glossaire
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en développement; acquises; réinvesties.

Ressources 
représentées  

par le vert
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L’évaluation des apprentissages est un processus de collecte et d’analyse de données à partir de sources 
multiples et variées (p. ex. : observations des apprentissages, productions des élèves et conversations ou 
discussions avec les élèves au sujet du processus d’apprentissage). 

Celles-ci permettent de prendre en considération les expériences d’apprentissage et de mesurer :

•	 le niveau de développement de la compétence de l’élève;
•	 le degré de maîtrise des ressources internes et externes qui peuvent être mobilisées et 

combinées dans leur mise en œuvre;
•	 l’étendue des situations dans lesquelles l’élève est en mesure de déployer ces niveaux de 

développement et ces degrés de maîtrise. 

Le but est de circonscrire l’évolution des apprentissages d’un élève, compte tenu de ses expériences.  
Ce processus permet de prendre des décisions pédagogiques. De plus, l’évaluation fait partie des processus 
d’enseignement et d’apprentissage; elle n’est pas nécessairement une fin en soi, mais plutôt un moyen  
pour améliorer l’apprentissage.

5.1	 Buts de l’évaluation

L’évaluation dans la discipline du français vise trois buts reliés, mais distincts :

•	 l’évaluation en tant qu’apprentissage (formatrice); 
•	 l’évaluation au service de l’apprentissage (formative);
•	 l’évaluation de l’apprentissage (sommative).

L’évaluation en classe joue un rôle essentiel dans la façon dont les élèves 
apprennent, dans leur motivation à apprendre et dans la façon dont les enseignants 
enseignent.

Ministère de l’Éducation, de la Citoyenneté et de la Jeunesse du Manitoba, 2006, p.1

L’évaluation en tant qu’apprentissage

De nature formatrice, l’évaluation en tant qu’apprentissage est un processus qui vise à développer et 
à favoriser la métacognition chez l’élève. Elle met l’accent sur le rôle de ce dernier comme acteur de 
premier plan dans l’établissement des liens entre l’évaluation et l’apprentissage. Quand l’élève agit comme 
évaluateur actif, engagé et critique, il donne un sens aux contenus d’apprentissage, les relie à ce qu’il 
connaît déjà et s’en sert pour apprendre davantage.
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Il y a métacognition lorsque l’élève veille lui-même à son apprentissage et qu’il se sert des rétroactions 
ainsi recueillies pour faire des ajustements, des adaptations et même des changements importants à sa 
démarche, au produit réalisé ou à ce qu’il comprend. Ceci exige que l’enseignant aide l’élève à développer 
et à exercer sa pensée critique et à se sentir à l’aise avec cette posture réflexive face à sa compréhension, 
son produit, sa démarche ou son point de vue.

L’évaluation au service de l’apprentissage

De nature formative, l’évaluation au service de l’apprentissage permet à l’élève de recevoir de la rétroaction 
descriptive et détaillée afin d’améliorer son apprentissage. Idéalement, l’élève reçoit cette rétroaction 
fréquemment, tout au long de l’accomplissement de la tâche et dans les plus brefs délais. 

De plus, cette forme d’évaluation procure à l’enseignant des informations lui permettant de poser un 
diagnostic sur la progression des apprentissages de l’élève et ainsi de prendre des décisions pédagogiques 
quant à la démarche appropriée à entreprendre.

Cette forme d’évaluation, comme les autres, exige une planification de la part de l’enseignant, de façon à ce 
qu’il se serve de l’évaluation comme un outil d’investigation pour déterminer non seulement ce que l’élève 
sait, mais également quand et comment il met ce savoir en application. Elle sert également à vérifier les 
incompréhensions, les compréhensions partielles et informe l’enseignant quant aux ajustements qu’il doit 
apporter à son enseignement pour amener l’élève à mieux comprendre.

L’évaluation de l’apprentissage

De nature sommative, l’évaluation de l’apprentissage sert à confirmer ce que l’élève sait et sait faire, à 
montrer le degré de maîtrise des apprentissages visés, et ce, à différentes étapes au courant de l’année 
scolaire. Elle fournit de l’information fiable permettant de prendre des décisions importantes liées au 
cheminement de l’élève.

Ces trois formes d’évaluation, qui s’inscrivent dans le cycle d’enseignement-apprentissage, permettent à 
l’enseignant de récolter de l’information au sujet de l’apprentissage de ses élèves. En analysant les données 
recueillies de façon intentionnelle tout au long du processus enseignement-apprentissage par le biais 
d’observations, de conversations et de productions, l’enseignant est appelé à :

Évaluer la qualité  
de son enseignement

Évaluer la progression  
des apprentissages de ses élèves

Ajuster son enseignement Faire des choix bien fondés par rapport à son enseignement pour  
répondre aux besoins de ses élèves et pour les amener à aller plus loin

Se poser des questions
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5.2	 Évaluation : preuves d’apprentissage et critères

Dans une orientation par compétences, l’élève est appelé à mettre en œuvre les processus de 
compréhension et de communication en réalisant des tâches de communication reliées à des contextes 
authentiques d’apprentissage. C’est au cours de ces processus que l’enseignant recueille des preuves 
qui viennent démontrer le développement des apprentissages disciplinaires. À cette fin, les preuves 
d’apprentissage qui répondent à l’évaluation en tant qu’apprentissage, au service de l’apprentissage et 
de l’apprentissage, proviennent des trois sources suivantes : des observations des apprentissages (des 
listes de contrôle, des anecdotes, etc.), des productions des élèves (projets, tests, portfolio, etc.), et des 
conversations ou des discussions avec les élèves au sujet du processus d’apprentissage (conférences, 
entrevue, etc.).

Ce processus se nomme la triangulation. Cette collecte d’information permet à l’enseignant de tirer  
des conclusions et de prendre des décisions sur son enseignement et sur l’apprentissage des élèves.  
Ce questionnement perpétuel de la part de l’enseignant, ancré dans une triangulation des données,  
permet de cerner la progression des apprentissages des élèves tout au long des processus de 
compréhension et de création. 

Tel que mentionné auparavant dans la section 3, la création de critères de réalisation est indispensable 
au processus d’évaluation. Ces critères permettront à la fois à l’enseignant et à l’élève de poser un regard 
réflexif et évaluatif tout au long des processus de compréhension et de création. Ils permettront également 
d’offrir de la rétroaction bien fondée et une évaluation valide et fiable.

OBSERVATIONS

CONVERSATIONS PRODUCTIONS
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5.3	 Lien entre le développement de la pensée critique et l’évaluation

Tel qu’abordé à la section 3, l’élève est incité à réfléchir sur sa démarche et sur ses apprentissages tout au 
long de ses processus de compréhension et de création. C’est à partir de cette réflexion personnelle et de 
rétroactions provenant de l’enseignant ou de ses pairs qu’il choisit d’apporter des ajustements, et même 
d’effectuer des changements importants à ses façons d’apprendre, de comprendre et de s’exprimer. 

L’enseignant accompagne l’élève dans ce retour réflexif et s’engage lui aussi dans une posture réflexive 
sur sa pratique. Cette pratique réflexive de l’enseignant, ancrée dans un questionnement perpétuel, lui 
permet de faire des choix bien fondés quant aux ajustements à apporter à l’enseignement en fonction des 
observations, des conversations et des productions des élèves. Il assure ainsi le cheminement de chaque 
élève vers la compétence langagière avancée par ce cadre curriculaire.

Quatre actions métacognitives sont activées par l’élève tout au long des processus de compréhension et de 
création. Ces mêmes actions métacognitives permettent à l’enseignant de réfléchir à sa pratique pendant le 
processus enseignement-apprentissage. Ces actions métacognitives – Anticipe, Valide, Ajuste et Manifeste 
et intègre – ancrent la réflexion et l’exercice de la pensée critique, tant pour l’élève que pour l’enseignant.

5 - Orienter l’évaluation pour transformer l’apprentissage (suite)
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Anticipe : 

•	 se rapporte à la réflexion qui a lieu généralement avant d’entamer une tâche ou 
l’enseignement;

•	 permet la planification;
•	 requiert un questionnement portant sur :

m l’analyse des besoins, par exemple, en fonction de la tâche ou des élèves;
m l’évaluation et le choix des ressources appropriées ainsi que des apprentissages à 

cibler.

Valide :

•	 se rapporte à la réflexion qui a lieu pendant l’accomplissement d’une tâche ou de 
l’enseignement;

•	 fait partie de l’autorégulation;
•	 requiert un arrêt pour permettre la réflexion;
•	 permet la confirmation ou la remise en question et l’évaluation à l’aide de critères et de  

la rétroaction reçue;
•	 le questionnement peut être lié à la démarche, à l’atteinte des buts d’apprentissage, à la 

compréhension, au point de vue, au produit.

Ajuste :

•	 se rapporte à la réflexion qui a lieu pendant l’accomplissement d’une tâche ou de 
l’enseignement;

•	 fait partie de l’autorégulation;
•	 implique la prise de décision permettant de modifier, d’améliorer ou de nuancer ce qui a 

été entrepris;
•	 requiert la capacité de justifier ses choix.

Manifeste et intègre :

•	 se rapporte à la réflexion qui a lieu après l’accomplissement d’une tâche ou de 
l’enseignement;

•	 fait partie de l’autorégulation;
•	 permet d’évaluer le produit, la démarche et les apprentissages, et de réfléchir aux 

transferts qui seraient possibles;
•	 permet de faire des choix quant aux prochains apprentissages à aborder.
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Le tableau suivant décrit à la fois la posture réflexive de l’enseignant et celle de l’élève tout au long du 
processus enseignement-apprentissage.

L’enseignant L’élève

A
n

ti
ci

pe

•	 Je consulte le programme d’études, le 
profil de la classe et celui de l’élève. 

•	 Je cible des apprentissages.
•	 Je communique les apprentissages ciblés 

aux élèves.
•	 J’invite les élèves à cocréer les critères de 

réalisation ou je les présente.
•	 J’invite les élèves à participer à la création 

et au choix de preuves d’apprentissage 
appropriées.

•	 Je me fixe des buts d’apprentissage 
personnels.

•	 J’analyse et planifie la tâche en tenant 
compte des critères et de mes buts 
d’apprentissage.

•	 Je participe à la cocréation et au choix des 
critères et de preuves d’apprentissage.

Va
li

d
e

•	 Je fais des évaluations formatives 
fréquentes, ponctuelles et directement 
liées aux critères pour vérifier ce que 
l’élève a appris, informer l’enseignement 
et décider ce que je dois enseigner de 
façon explicite pour continuer à faire 
cheminer l’élève.

•	 Je fais des évaluations formatrices 
fréquentes, ponctuelles et directement 
liées aux critères afin d’offrir de la 
rétroaction à l’élève sur ses progrès et sur 
les prochains apprentissages qu’il devrait 
entreprendre.

•	 Je me questionne et j’évalue (mon produit, 
ma compréhension, ma démarche, ma prise 
de position, un texte ou des éléments d’un 
texte autre que le mien) à l’aide de critères 
ou d’autres outils. 

•	 Je demande et reçois de la rétroaction de la 
part de mes pairs et de mon enseignant.

•	 Je réfléchis à la rétroaction reçue de la part 
de mes pairs et de mon enseignant, selon les 
critères établis.

•	 Je consulte ou revois les critères de 
réalisation et les preuves d’apprentissage.

A
ju

st
e

•	 J’ajuste mon enseignement en fonction 
des données recueillies à l’aide 
d’observations, de conversations ou des 
productions des élèves en apportant les 
changements jugés nécessaires pour 
améliorer l’apprentissage des élèves.

•	 Je réinvestis mes ressources internes et 
externes. 

•	 Je fais des choix pour résoudre mes 
difficultés. 

•	 J’ajuste (mon produit, ma compréhension, 
ma démarche, ma prise de position) 
en apportant les changements jugés 
nécessaires pour l’améliorer.

•	 Je justifie mes choix.

M
a

n
if

es
te

-in
tè

g
re

•	 J’invite l’élève à réfléchir à ses 
apprentissages ainsi qu’à évaluer sa 
démarche et l’atteinte de ses buts.

•	 J’invite l’élève à réfléchir aux 
apprentissages qu’il pourrait transférer 
dans d’autres contextes.

•	 Je me questionne sur les prochains 
apprentissages à cibler.

•	 Je me questionne sur l’efficacité de ma 
démarche et sur la façon d’améliorer 
l’apprentissage des élèves.

•	 Je réfléchis à mes apprentissages et à mes 
connaissances et je tisse des liens afin de 
m’en servir dans d’autres contextes. 

•	 Je me questionne sur la réussite de mes buts.
•	 Je me questionne sur l’efficacité de ma 

démarche.
•	 J’identifie les ressources internes et externes 

à réinvestir ou à intégrer.
•	 Je me fixe de nouveaux buts 

d’apprentissage.
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5.4	 Liens avec le bulletin scolaire du Manitoba

Le tableau suivant présente les liens entre les différentes composantes du programme d’études et les 
catégories du bulletin scolaire du Manitoba.

Les composantes du 
programme d’études de 

français, Programme français
Le bulletin scolaire du Manitoba

Comprendre et réagir (CR)
Compréhension
•	 la communication orale (écoute), l’interprétation visuelle
•	 la lecture

Créer et s’exprimer (CS)

Communication
•	 la communication orale (expression orale), la représentation 

visuelle
•	 l’écriture

Réfléchir et agir (RA)

Pensée critique 
Les apprentissages incontournables liés à la pensée critique sont 
accompagnés d’un « p ». Ils incluent tous les apprentissages 
incontournables de la composante Réfléchir et Agir ainsi que le 
CR-8p.

Le bulletin scolaire du Manitoba est conçu principalement pour transmettre aux 
parents, à certains moments dans l’année scolaire, des renseignements sur le 
progrès et les réussites de leur enfant en tant qu’apprenant. Fondé sur la réussite 
scolaire et sur les plans intellectuel, social, affectif et physique de chaque élève, 
il révèle aux parents les forces de leur enfant en matière d’apprentissage, les 
aspects à améliorer, de même que les prochaines étapes à franchir pour favoriser 
l’amélioration des apprentissages. Le bulletin scolaire indique aussi aux élèves, 
les réalisations auxquelles ils sont parvenus en acquérant des connaissances, des 
compétences et des comportements importants qui leur seront utiles tout au long de 
leur vie d’apprenant et de citoyen. 

Éducation et Enseignement supérieur, 2016, p. 3
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Analyse (analyser) « Opération intellectuelle consistant à décomposer un tout en ses éléments 
constituants et d’en établir les relations » (Le Robert illustré, 2016, « analyse »).

Apprentissage 
incontournable

Apprentissage visé dans chacun des stades de progression. Les apprentissages 
incontournables sont observables et mesurables, et leur l’évaluation permet de 
confirmer la progression de l’élève.

Dans une approche par compétences, telle que préconisée dans ce 
document, l’élève mobilise et combine des ressources internes et externes 
de son répertoire afin de maîtriser progressivement les apprentissages 
incontournables. Celui-ci développe son autonomie lui permettant de mettre en 
œuvre les apprentissages incontournables afin de développer la compétence.

Argument « Raisonnement de type logique, émotif ou d’autorité destiné à prouver ou à 
réfuter une proposition » (DSFM, 2016).

Coconstruction

Construction des savoirs par le biais d’échanges visant, par exemple, la 
compréhension d’un concept, l’amélioration d’une idée, la résolution d’un 
problème, l’exploration de questions, la création et l’innovation lorsque 
confronté à des problèmes, des préoccupations et des questions authentiques. 
Lors de ces échanges, chaque élève contribue à la compréhension commune 
en faisant valoir son vécu, ses expériences, ainsi que ses forces et ses talents 
uniques.

Contexte

Circonstance « dans lequel se situe une communication. Il s’agit de l’ensemble 
des éléments qui peuvent influencer la production, la compréhension, un 
énoncé, etc. On retrouve différents contextes dont le contexte culturel, 
physique, psychologique, social et temporel. (Bronckart, 1985; Leclerc, 1989; Dubois 
et al., 2001; Charaudeau et Maingueneau, 2002; De Weck et Marro, 2010; Lecavalier, 2011) » 
(Dumais, 2014, p. 322-323).

Contexte authentique 
d’apprentissage

Situation d’apprentissage contextualisée que l’élève juge :
•	 pertinente;
•	 signifiante;
•	 engageante.

Compétence
« Savoir-agir complexe qui prend appui sur la mobilisation et la combinaison 
efficaces d’une variété de ressources internes et externes à l’intérieur de 
différents contextes » (Tardif, 2006, p. 22).

Critères

Repères ou points de références utilisés pour appuyer, fonder ou justifier un 
jugement ou une appréciation. Ceux-ci peuvent être fournis par l’enseignant 
ou peuvent être créés par l’élève, par l’enseignant ou par les deux parties, en 
coconstruction par le biais de la réflexion et de la discussion.

Évaluer

« … apprécier, porter un jugement de valeur ou accorder une importance à une 
personne, à un processus, à un événement, à une institution ou à tout objet à 
partir d’informations qualitatives ou quantitatives et de critères précis en vue 
d’une prise de décision » (Legendre, 2005, p. 649).
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Interpréter

« Construire une représentation cohérente du texte, en développant une 
compréhension des relations entre les éléments d’information et le texte dans 
son ensemble » (CMEC, 2016, p. 17). Puisque les connaissances générales, les 
expériences personnelles et les inférences diffèrent d’une personne à une autre, 
l’interprétation d’un texte donne lieu à diverses représentations. Celles-ci sont 
subjectives et uniques (Cmec, 2016). 

« Pour interpréter, l’élève utilise l’information écrite, orale, visuelle ou 
multimodale, fournie par le texte, tant implicite qu’explicite, et établit des 
relations entre ces éléments d’information pour cerner tous les aspects, se créer 
un point de vue ou développer/construire une compréhension profonde de la 
signification du texte. Il […] se concentre sur des éléments auxquels il s’intéresse 
tout particulièrement pour en extraire une signification qui n’apparaît pas dans 
le texte, mais qui doit s’en inspirer de manière explicite »  
(Falardeau, 2003, p. 685).

Lexique

« Ensemble de mots dans une langue donnée » ((DSFM, 2016).
•	 Lexique concret : lexique qui renvoie à un objet, à une chose matérielle  

(p. ex. : algues, aimant, objets de la classe).
•	 Lexique abstrait : lexique qui réfère à une idée, à une chose qu’on ne peut 

voir ni toucher (p. ex. : sentiments). (Allô prof)

Métacognition

Prise de conscience de ses pensées, de ses méthodes de pensée et 
d’autorégulation pendant :
•	 son processus d’apprentissage;
•	 son processus de compréhension de textes;
•	 son processus de création de textes;
•	 son processus de construction identitaire.

Négociation (négocier)
« Processus métacognitif, affectif et social qui permet à l’élève de comparer 
sa pensée avec celle des autres et de mieux élaborer ses représentations et 
d’évoluer à l’intérieur du groupe » (DSFM, 2016).

Opinion « Jugement, avis, sentiment qu’un individu ou un groupe émet sur un sujet  
[ou sur] des faits... » (Larousse : dictionnaire de français, « opinion »).

Perspective Optique sous lequel on envisage quelque chose : une perspective autochtone  
(Larousse : dictionnaire de français, « perspective »).

Phrase (de base) « … se compose d’un sujet, d’un prédicat et, facultativement, d’un ou de 
plusieurs compléments de phrase » (Lecavalier, 2011, p. 33).

Procédés

Moyens que peut utiliser un auteur, un locuteur ou un illustrateur pour 
favoriser la compréhension et susciter une réaction chez le destinataire.  
Ceux-ci comprennent, entre autres : l’accumulation, l’assonance, la 
comparaison, la métaphore, la mimique, la personnification et la répétition. 
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Référents culturels

Ensemble des éléments et des attributs qui caractérisent une culture collective, 
par exemple les cultures francophones et métisses, qui peuvent servir 
d’objets d’études afin de charger de sens les apprentissages et de stimuler le 
cheminement culturel et identitaire de l’élève. 
Un référent peut comprendre une ou plusieurs des caractéristiques suivantes :
•	 marque ou a marqué une communauté;
•	 marque ou a marqué un champ d’activité; 
•	 est représentatif d’une époque, d’un courant de pensée ou d’une valeur de 

société; 
•	 répond à un besoin ou un enjeu;
•	 fait preuve de longévité; 
•	 est porteur d’avenir;
•	 rend compte du pouvoir de l’imaginaire et de la créativité.
(CMEC, 2012)

Registres de langue

« Quatre registres de langue sont principalement retenus en linguistique. Ces 
registres se distinguent par la qualité de l’expression, la richesse du vocabulaire 
et de la syntaxe. Chaque contexte d’apprentissage et de vie fait appel à un ou 
plusieurs registres de langue. Les registres influencent le style et la couleur du 
message et contribuent à la richesse de la langue. 

Registre soutenu :
Variation de langue très raffinée, calquée sur l’écrit. Ce registre est peu utilisé à 
l’oral, mais est fortement employé dans les textes littéraires ou théoriques.

Registre courant :
Variation de langue qui correspond à un langage correct et plutôt impersonnel 
accepté dans une communauté pour des échanges professionnels ou officiels. 
Le registre courant retient le potentiel d’être compris par tous les francophones. 
Ce niveau de langue est utilisé par les médias et employé à l’écrit pour les 
documents, les lettres et les travaux scolaires. Un enseignant communique avec 
l’élève dans ce registre, même si l’élève utilise une combinaison des registres 
familier et courant.

Registre familier : 
Variation utilisée entre proches et personnes appartenant à un même 
regroupement social, par exemple, par les élèves entre eux. 

Registre populaire : 
Variation qui s’éloigne des règles de la langue et admet à peu près tout : 
anglicismes, termes impropres, termes péjoratifs, termes vulgaires, verbes 
mal conjugués, mauvais emploi du genre et du nombre, contractions de 
prépositions et d’articles, sons remplacés par d’autres. Cette variation de langue 
est souvent socialement associée à un manque de scolarisation.

Il faut donc bien retenir ici qu’il n’y a pas qu’un registre de langue à utiliser. Un 
bon locuteur saura passer d’un registre de langue à l’autre selon le contexte. 
Cependant, à l’école, le registre courant ou correct devrait être le registre 
privilégié, afin que les élèves, qui n’auraient pas l’opportunité de l’entendre à 
la maison, puissent l’entendre et s’habituer à l’utiliser en contexte scolaire » 
(DSFM, 2016).
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Ressources

Consistent en des savoir, savoir-faire et savoir-être qui favorisent la maîtrise 
progressive des apprentissages incontournables. L’élève mobilise et combine 
des ressources de son répertoire afin de mettre en œuvre les apprentissages 
incontournables dans le contexte d’une tâche à accomplir. Dans une approche 
par compétences, telle que préconisée dans  
ce document, l’élève développe progressivement son autonomie lui permettant 
de choisir lui-même les ressources à mobiliser et à combiner selon une tâche 
particulière.

Les ressources peuvent être internes ou externes.
•	 Les ressources internes englobent le savoir, le savoir-faire et le savoir-être 

pouvant être mobilisés et combinés au besoin par l’élève.
•	 Les ressources externes comprennent les personnes (intervenants scolaires, 

pairs, experts dans la communauté), les TIC, les matériaux et les outils ainsi 
que les livres, dictionnaires et référentiels qui sont disponibles et utilisés 
par l’élève.

Situation de 
communication

« Ensemble des conditions, des paramètres dans lequel une communication 
s’effectue. La situation de communication varie en fonction de différents 
paramètres : […] le code, le contexte (culturel, physique, psychologique, social 
et temporel), l’émetteur, l’intention de communication, l’intention d’écoute, 
le message, les modalités de la situation, le récepteur […] (Dubois et al., 2001; 
Charaudeau et Maingueneau, 2002; Lacassagne, 2007; Robert, 2008) » (Dumais, 
2014, p. 321-322).

Stratégies Actions métacognitives ou cognitives utilisées dans une situation, dans le but de 
réaliser un apprentissage ou une tâche.

Syntaxe
« Étude des relations entre les mots dans la phrase ou dans un énoncé ; 
l’ordre des mots, l’accord sont des phénomènes de syntaxe. Certains peuvent 
s’entendre à l’oral » (DSFM, 2016).

Synthèse (synthétiser)

Consiste à dégager l’essentiel de l’information contenue dans deux ou plusieurs 
textes et  
à le reformuler de manière :
•	 structurée (introduction, développement, conclusion); 
•	 neutre (la plus objective possible); 
•	 concise (qui reformule l’essentiel en peu de mots).

Tâche

Consiste en « une situation complexe, contextualisée et signifiante qui contraint 
les élèves à traiter de l’information et qui nécessite la réalisation d’une 
production clairement précisée » (Morissette, 2002, p. 83). 
Une tâche exige de l’élève qu’il s’engage dans un processus de résolution de 
problèmes et de prise de décision. Elle est donc plus complexe qu’une activité. Un 
contexte authentique d’apprentissage peut comprendre une ou plusieurs tâches.

Texte

Désigne tout acte de communication qui :
•	 se fait sous forme orale, écrite, visuelle, gestuelle, sonore, médiatique ou 

multimodale;
•	 véhicule un message;
•	 répond à une intention;
•	 vise un public ou un destinataire;
•	 peut comprendre un ou plusieurs systèmes de signes de communication.
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